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// sera rendu compte de tout ouvrage dont un
exemplaire sera adressé à la Rédaction.

Pour 2 fr. —
-on peut s'abonner à L'IMPARTIAL
des maintenant à fln décembre 1890,
franco dans tuute la Suisse.

Les nouveaux abonnés recevront , sur leur
demande , ce qui a déj à paru du beau feuille-
ton bi-hebdomadaire en cours de publication.

— MERCREDI 15 0CT0RRE 1890 -

La Chaux-de-Fonds
Le Semeur (Groupe d'épargne). — Assemblée gé-

nérale, mercredi 15 , à 8 _ h. du soir, à l'Hôtel-
de-Ville. Am ndable.

Société d'escrime. — Assaut, mercredi 15, à 81/, h.
du soir, au local.

Club des Doramo-tot. — Réunion, mercredi 15,
a 8 ','4 h. du soir, au local.

Concordia. — Qesaogstnnde , Mittwoch den 15.,
Abonde * V, Uhr, Café de la Croix-Blanche.

Ohoenr mixte catholique national. — Répétition,
mercredi 15, à 8 h. du soir , au vieux Collège.

¦Chorals du Sapin. — Répétition, mercredi 15, A
8 V» h. du soir, au Cercle.

Muciqrue militaire t Leu Armes-Réunies i .
— Répétition générale, mercredi 15, à 8 h. du soir,
anx Armes-Réunies.

.Fanfare Montagnarde. — Répétition générale,
mercredi 15, A 8V4 b. du soir, su local .

Intimité. — Assemblée générale , mercredi 15, A
à 8 Vj h. du soir, au local . — Par devoir.

Grande Brasserie Helvétique (rue du Collège 231.
— Concert donné par la troupe Monnery, mercredi
etljours suivants, dès 8 h. du soir.

Société de (Tyran..tique d'hommes. — Exerci-
ces, jeudi 16, â 8 _ h. du soir, & la grande Halle.

Helvetia (Groupe de chanteurs du Cercle Monta-
gnard.) — Répétition générale, jeudi 16, à 9 h.
du soir, au local.(.Hub du Croquet. — Réunion, jeudi 16, à 8 V« h.
du soir, autour de la table au local ordinaire.

Club de la Pive. — Séance, jeudi 16, à . V» h. du
soir, au Cercle.

Onlon chrétienne des jeunes gens (Beau-Site).
— Jeudi 16 , A 8 » / 4 h. du soir : Causerie.

Deutscher Oemiaohter JCirohen Chor. — Ge-
sangstunde, Donnerstag den 9., Abends 8Vs Uhr,
im Lokal.

Srasserie Hauert. — Concert donné par la troupe
Parisienne, jeudi et jours suivants, à 8 h. du
soir.

Oui , sans doute , encore au Tessin. Nos dé-
pêches d'hier nous ont appris la réinstallation

.au pouvoir du gouvernement légal , et le fait
réjouissant que cette réinstallation a eu lieu
sans soulever d'incidents sérieux.

Sans doute le pouvoir du gouvernemen t a
subi quelques atteintes , puisque le commis-
saire fédéral a été invêtu du droit de veto sur
un certain nombre de mesures , mais il suffi t,
d'une part, qne le Conseil d'Etat tessinois pro-
cède à l'exercice de ses fonctions en toute im-
partialité , et que , d'autre part , M. Kunzli soit
également impartial dans ses appréciations à
son égard , deux choses qu'il est rationnel
d'admettre, pour que l'état légal et constitu-
tionnel des institutions tessinoises soit recons-
titué définitivement en fait et en droit. Tous
les partisans de l'ordre en Suisse doivent s'en
féliciter.

•Si toutefois, comme nous le disons plus
haut , le pouvoir du Conseil d'Etat a reçu
quel ques atteintes , il nous parait équitable de
n'en chercher la cause immédiate ni dans
l'émeute du 11 septembre , ni dans l'interven-
tion fédérale, mais bien dans les défauts inhé-
rents au droit public tessinois , dont les pres-
cri ptions codifiées sont en désaccord avec
celles du droit naturel.

La législation tessinoise , semblable du reste
à celles de tous les Etats modernes, est encore
imprégnée de l'esprit de despotisme qui forme
le fond de la nature humaine à l'élat barbar e,
et qui , en dépit de la conscience, maintient
chez les peuples en général comme chez beau-
coup d'individus en particulier, les us et cou-
tumes grâce auxquels la force prime le droit.
La législation électorale tessinoise, l'adminis-
tration tessinoise , sont faites pour assurer
l'écrasement de la minorité par la majorité
des citoyens.

Elle contraint les citoyens à se grouper en
partis non pas rivaux dans la poursuit e du
bien général par des moyens différents , mais

-A-XJ- _7__SSIIV

hostiles l'un à l'autre , et préoccupés avant
tout de satisfaire les appétits et les intérêts de
leurs adhérents.

Elle porte donc en elle-même les causes et
les germes permanents des luttes qui désolent
ce canton , et qui , vu le caractère méridional
de ses habitants , y revêtent une accuité plus
vive qu'ailleurs.

Les devoirs du gouvernement légal , en fa-
veur duquel les principes du droit idéal vien-
nent enfin de recevoir une exécution qui ne
laisse aucun doute sur le respect des autorités
suisses pour le droit absolu, et qui signifie
qu'elles entendent bien que le droit prime la
force , ses devoirs , disons-nous , sont actuelle-
ment considérables . C'est à lui maintenant à
établir pour le canton du Tessin cetle législa-
tion équitable qui fasse à chacun sa part légi-
time dans la direction des affaires publiques ,
et il est d'autant plus tenu à le faire que le
principe même de la souveraineté cantonale
dépend , dans une certaine mesure, de son at-
titude et de sa décision.

D'autre part , la Confédération qui est entrée
désormais dans la voie de la fermeté, ne sau-
rait désormais non plus tolérer des manifes-
tations quelconques contre les décisions qu'elle
a prises, vu que ces manifestations attein-
draient maintenant non plus le gouvernement
rentré à son poste, mais la Confédération qui
l'y a replacé. Ainsi les proclamations de l'ex-
gouvernement provisoire et de la municipa-
lité de Rellinzone, que nous avons publiées
hier soir , doivent être, à notre sens, toul au
moins désavouées par M. Kunzli.

Le temps viendra certainement où le parti
radical tessinois, lésé dans ses droits effectifs
de représentation dans les autorités de son
pays, recevra pleine et entière satisfaction ,
mais ce jour-là aussi , espérons-le, la représen-
tation proportionnelle sera inscrite pour tou-
jours à la base de toutes nos institutions répu-
blicaines, communales, cantonales et fédéra-
les.

On nous écrit :
Monsieur le Rédacteur de L'Impartial ,

Je suis certain d'être l'organe des vceux de
toute la population honnête de notre ville ,
c'est-à-dire de la grande majorité de ses habi-
tants , en priant les autorités de vouloir bien
chercher , par l'application énergique du rè-
glement relatif à la fermeture des établisse-
ments publics , à faire cesser les scandales noc-
turnes qui se renouvellent sans cesse dans nos
rues à la sortie des cafés , parfois j usqu'au
point du jour , au grand détriment du repos
et de la tranquillité des gens qui prétendent
avoir droit à ce repos pendant la nuit.

La nuit dernière, entr'autres, tous les habi-
tants du haut de la rue du Premier-Mars ont
été tenus éveillés de 1 heure à 2 heures du
matin , par des braillards qui se disputaient ,
devant la porte d'un café de ce quartier , et se
sont finalemen t battus comme des brutes, jus-
qu 'à ce qu 'ils fussen t interrompus dans cette
agréable occupation par l'arrivée d'une pa-
trouille de police. Au bruit des pas de celle-ci ,
on entendit les mots : voilà les COGNES » ! el
battants et battus s'éclipsèrent. Les gendar-
mes, comme ceux d'Offenbach , arrivant tou-
jours trop lard , n'ont sans doute rien vu ni
rien pris.

Dans la nnil du Jeûne, c'est à quatre heures
du malin que le quartier a été réveillé par un
semblable vacarme ; du reste, tous les same-
dis et lundis on peut compter sur quel que
chose d'analogue au milieu de la nuit.

Ces désord res nocturnes , qui se produisent
certainement dans d'autres quartiers aussi
bien que dans le nôtre , font honte à notre
ville. Tous ceux qui ont séjourné dans des vil-
les où la police prend souci de l'ordre public.

L'heure de fermeture des auberges
et l'ordre pendant la nuit

ainsi à Paris, à Vienne , à Rruxelles, etc., el
qui comparent la tranquillité de leurs rues
pendant la nuit, malgré l'énorme différence
de leur population avec celle de La Chaux-de-
Fonds, peuvent être tentés de croire que la
nôtre est beaucoup plus mauvaise que celle
de ces grandes villes , ce qui n'est pourtant
pas le cas, espérons-le.

Mais ce qui est certain , c'est que cetle li-
berté du désordre dont nous jouissons, est un
élément de démoralisation dont les conséquen-
ces seront fatales à tous égards pour les inté-
rêts de la société tout entière.

En effet , en autorisant les débits de bois-
sons à rester ouverts pendant toute la nuit ,
on favorise l'ivrognerie et les vices qui en dé-
coulent ; on fournit à l'ouvrier l'occasion de
dépenser au cabaret l'argent qu'il devrait em-
ployer à nourrir sa famille et de perdre le
goû.t du travail et le sentiment de ses devoirs.
Combien de familles sont réduites à la misère,
tomben t à la charge de l'assistance publique ,
uniquement parce que leurs chefs passent
trop de temps au café et trop peu à l'atelier !

Je crois rester au-dessous de la réalité en
évaluant la dépense qui se fait annuellement
à la Chaux-de-Fonds, dans les débits de bois-
sons, à un millier et demi de francs , en comp-
tant pour 250 débits une recette moyenne de
8000 francs par an. En admettant que la moi-
tié seulement de cette Somme énorme soit dé-
pensée inutilement par la classe, ouvrière, ce
sont pourtant 730,000 francs qui se trouvent
enlevés à l'épargne, au bien-être des familles ,
ou aux fournisseurs qu 'on ne paie pas et qu'on
ruine à leur tour. Notez que ne fais pas entrer
en compte la valeur des milliers de jou rnées
de travail perdues par la fréquentation exagé-
rée des cafés.

On ne parle que d'institutions à fonder par
l'Eta t pour assurer le travailleur contre les
risques de la maladie , de la vieillesse, de la
mort, etc. C'est fort bien ; mais avant de pui-
ser dans la poche de tout le monde en faveur
de ces assurances gratuites et obligatoires ,
l'Etat ne doit-il pas, puisqu 'il veut se consti-
tuer le tuteur de l'ouvrier et lui assurer son
avenir, exiger tout d'abord que son pupille
fasse son devoir ? Et pour le retenir dans le
devoir , ne devrait-il pas le soustraire à la ten-
tation de passer une partie de la nuit au café,
en exigeant rigoureusement la fermeture de
ces établissements à H heures du soir, comme
cela se pratiquait il y a quelques années ?

Chacun , même ceux qui n'ont pas l'habi-
tude de fréquenter les cafés ou brasseries, est
appelé parfois à y passer une soirée ; mais s'il
a des habitudes d'ordre, il sera bien aise qu'on
ne puisse pas l'y retenir au delà de 11 heures.
Dans une localité comme la nôtre , où tout le
monde est astreint à un travail régulier , l'au-
torité rendrait un service immense à la popu-
lation en limitant l'ouverture des lieux publics
à une heu re après laquelle la veille nuit au
travail du lendemain.

Cette mesure soulèverait-elle des plaintes .
Je ne sais vraiment qui oserait en faire ; l'ou-
vrier sensé comprendrait trop bien qu'elle est
dans son intérêt , et dans bien des cas, qu 'elle
contribuerait à remp lacer la gêné ou la misère
qui élreint les familles , par un bien-être re-
latif.

Serait-elle ouvertement approuvée ? Oui
certes, et non seulement par l'immense majo-
rité des hommes , mais surtout par l'unanimité
de femmes. Ah t combien de ces pauvres créa-
tures passent dans la nuit de longues heures
d'angoisses à attendre le retour d'un mari qui
dépense au café l'argent qu 'elle attendait pour
acheter de quoi nourrir ou vêtir ses enfants !
Et la brutalité de l'homme qui rentre chez lui
pris de vin ! Qui pourrait raconter toutes les
souffrances endurées par les familles des mal-
heureux qui s'adonnent à la boisson ? C'est
l'enfer sur la terre !

Tandis que d'un côté, le peuple suisse a

sanctionné par son vote la loi sur l'alcool, que
ses autorités lui proposaient comme une di-
gue apportée au vice de l'ivrognerie qui s'é-
tendait comme uu cancer sur nos populations ,
pourquoi d'un autre côté , nos autorités loca-
les ou cantonales ne prennent-elles pas des
mesures conformes à l'esprit de cette loi el
propres à en assurer les bons effets moraux .
Pourquoi au contraire , supprimer la règle de
fermeture des débits do boissons? Tous les ci-
toyens qui ont à cœur le bien public protes-
tent contre ce relâchement de la police qui se
produit au moment où il faudrait au contraire
déployer toute la rigueur possible pour com-
battre l'immoralité et le désordre.

Nous pouvons affirmer que si l'autorité ne
se réveille pas eet ne prend pas spontané-
ment à cet égard les mesures nécessaires, les
citoyens lui feront comprendre ses devoirs par
une protestation explicite qui réunira l'adhé-
sion de la grande majorité de tous les parti-
sans de l'ordre et de la paix.

Agréez, etc. X.

France. — Au conseil des ministres de
hier, M. Rouvier et ses collègues se sont mis
d'accord sur les moyens de couvrir le déficit
de dix-neuf millions dans le projet de bud-
get.

Outre les ressources demandées aux sur-
taxes des mélasses et du riz qui atteindront
onze millions, M. Rouvier demandera douze
millions aux spécialités pharmaceutiques et
hygiéniques. Le déficit serait ainsi comblé
avec un excédent de quatre millions.

— Le décret présidentiel rendu en l'absence
des Chambres, sur avis préalable du Conseil
d'Etat , consacre 300,000 francs aux victimes
des inondations du Midi.

Sur celte somme, cent quarante mille francs
ont été déjà distribués , 80,000 fr. au départe-
ment de l'Ardèche ; 40,000 fr. à celui du Gard
et 20,000 fr. à celui de l'Hérault.

Allemagne. — Un Vidocq prussien. —
On écrit de Halle , U octobre :

« Le célèbre policier Krueger est mis à la
retraite. Il eit à remarquer que ce départ coïn-
cide précisément avec l'expiration de la loi
contre les socialistes.

Je vous l'avais , du reste, annoncé autrefois
comme inévitable , malgré tous les démentis
officieux.

Aujourd'hui que je me trouve à Halle avec
plusieurs membres du parti socialiste qui ont
été bien à même d'apprécier le rôle de Krue-
ger, je crois intéressant de vous donner quel-
ques détails sur ce personnage, qui joua un
rôle si important sous M. de Bismarck.

Krueger, avant de devenir l'homme de con-
fiance du chancelier, était flûtiste dans un
petit trféâtre de Berlin. Là , il fit preuve de
qualités spéciales lorsqu 'il s'agissait de pro-
curer de jolies filles aux personnages de mar-
que amis du comte Herbert de Bismarck.
Aussi , après un court stage dans un emploi
subalterne de la police , devint-il un des roua-
ges principaux de la politique bismarckienne.
Il avait son bureau au rez-de-chaussée du pa-
lais du chancelier. De là , ii stylait les agents
provocateurs et les fabricants de bombes. Le
dernier exploit de Krueger fut l'affaire Wohl-
gemuth.

Après la chute de Bismarck , il essaya vaine-
ment de se faire agréer auprès de ses succes-
seurs. Fort de la situation acquise, il me dit
un jour :

« N'importe quel gouvernemen t peut utili-
ser un homme comme moi. >

Les événements viennent de lui donner un
démenti . Après sa nomination honorique au
poste de conseiller intime, Krueger n'a plus
rien à espérer du gouvernement actuel.

Il peut utiliser les loisirs que lui donne sa
retraite de 8,000 marks pour écrire des mé-
moires qui , certainement , dévoileraient des
dessous assez curieux de la politi que bis-
marckienne. »

— Plus fort que le Juif-Errant :
Il se trouve de par le monde un homme qui

a fait 3bi ,223 lieues depuis vingt-cinq ans !
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C'est un employé de la poste allemande , qui
a célébré il y a quelques jours le vingt-cin-
quième anniversaire de son entrée dans le
service des chemins de fer.

parti , qu on l a  accusé d être aux gages de la
police, et proteste contre les mal propres in-
trigues de certains députés.

Plusieurs délégués proposen t qu 'une com-
mission d'enquête examine les faits allégués
contre MM. Bebel et consorts par M. Werner.

A la fln de la séance, Mme Ihre , déléguée
des femmes socialistes de Berlin , obtient un
grand succès, en promettant le concours des
femmes, si les hommes les apprécient à leur
juste valeur.

Portugal. — Le nouveau ministère est
définitivement constitué de la manière sui-
vante :

Président du conseil et ministre de la guer-
re, le général Abren e Souza ;

Ministre des étrangères , M. Barbosa du Bo-
cage ;

Ministre des finances , M. Mello Gouveia ;
Ministre de la marine , M. Ennes ;
Ministre de l'intérieur , M. Antonio Candido.
Ministre de la justice , M. de Sa Brandao ;
Ministre des travaux publics , M. Thomas

Ribeiro.
Etats-Unis. — On mande de Richmond

(Virginie) que le comte de Paris , après avoir
visité Friedericksburg, est parti pour Wash-
ington.

A Montréal , il a été décidé en réunion pu-
blique que la bienvenue sera officiellement
souhaitée au comte de Paris lors de son arri-
vée ici , le 25.

L'opposition à cette résolution a été très
vive.

Un grand nombre de notables citoyens pré-
sents faisaient remarquer que l'accueil qu'on
se proposait de faire au comte semblerait une
injure au peuple français.

Conseil fédéral. — Le programme de la
fête nationale qui sera célébrée l'année pro-
chaine à Schwytz prévoit entre autres la pu-
blication d'une double brochure , dont l'une
doit dépeindre , à un point de vue purement
scientifique, les origines de la Confédération ,
tandis que l'autre traiterait , d'une manière
plus populaire et plus compréhensible pour
chacun , l'histoire et le développement politi-
que de la Suisse jusqu 'à nos jours.

Le département de l'intérieur a réussi à en-
gager comme rédacteur de la première bro-
chure M. le professeur Dr OEchsli, a Zurich ,
et de la seconde M. le professeur Dr Hilty, à
Berne.

— Le délai d'opposition à l'arrêté fédéral
du 27 juin 1890, concernant l'achat d'actions
de priorité des chemins de fer Jura-Simplon ,
s'est écoulé le 10 courant , sans avoir été uti-
lisé. En conséquence , cet arrêté sera inséré
dans le recueil officiel des lois et entrera im-
médiatement en vigueur.

Club alpin suisse. — L'assemblée des dé-
légués a siégé lundi à Baden , sous la prési-
dence de M. Gallat , de Glaris ; 63 délégués
étaient présents.

Les comptes onl été adoplès ; les reviseurs
nommés pour 1890 sont MM. Courvoisier , à
la Chaux-de-Fonds , et Bodenmann , à St-Gall ;
les suppléants sont MM. Mettler-Wolf , à
Saint-Gall , et E. Dutoit , avoca t , à Lausanne.

La proposition du comité central , tendant
à la création d'une bibliothèque générale pour
l'oréognosie et pour tout ce qui se rapporte
aux voyages alpestres, a été adoptée. Celte
bibliothèque sera jointe à la bibliothèque de
la ville de Zurich , dont elle sera d'ailleurs
distincte , et elle sera accessible au public.

Chronique suisse

— Comment , vos avances f
— C'st à-dire , lit-il avec embarras , le capitaine ,

à ma prière , m'a prêté une certaine somme dont
j'avais un pressant besoin.

— Bon I fit-il avec un sourire railleur , et moi ?
Qu'avez-vous fait ?

— Je vous ai proposé au capitaine en vous pré-
sentant à ses yeux comme étant un de mes compa-
triotes perdu sur cette côte et en butte à la haine
des Gavachos. Sur ma recommandation , le capitaine
vous accepte; mais il veut vous voir avant que de
rien terminer.

— Ceci est fort juste; où le trouverai-je ?
— A Sacrificios; il nous y attendra vers quatre

heures : j'ai préparé un canot.
— Très bien t Maintenant à mon tour ,* dit le

jeune homme en posant une liasse de papiers sur
la table.

Les yeux de maître Aguirre brillèrent de convoi-
tise; il rapprocha son équipai et pencha lo haut du
corps en avant comme pour mieux voir.

Martial , nous lui conserverons ce nom , dénoua le
ruban qui attachait les papiers et commença à les
classer tout en parlant.

f Les bons comptes font les bons amis , mon
maître , dit-il , tenez vos promesses et j e tiendrai
les miennes : voici l'acte de vente parfaitement en
règle de la maison que vous habitez. De plus,
voici cinquante mille livres on bons de caisse;
comptez.»

Le matelot s'empara , avec un tremblement ner-
veux , des papiers que lui présentait le jeune
homme et les examina avec la plus scrupuleuse at-
tention.

cLe compte y est, dit-il.
— Maintenant, reprit le jeune homme, voici une

reconnaissance de cinquante autres mille livres,
mais payables seulement à votre retour en France,
sur un certificat écrit et signé de ma main , consta-
tant que je suis satisfait de vos services; prenez.
Vous voyez que je tiens mes promesses comme vous
tenez les vôtres. Un dernier mot, afin qu'il n'existe
pas de malentendus entre nous : s'il vous plait de
servir vos amis au préjudice des Espagnols, cela
est de bonne guerre et ne me regarde pas plus que
vous n'avez à vous occuper des motifs de ma con-
duite présente. Souvenez-vous seulement que
vous m appartenez; que nous jouons cartes sur
table l'un envers l'autre sans finasserie ni trahi-

Elle disposera d un crédit annuel de 500 à
1000 fr.

L'assemblée générale a adopté une propo-
sition du Comité central autorisant celui-ci
à faire paraître , dès le 1er janvier 1891, cer-
taines publications périodiques concernant
l'al pinisme.

L'élaboration d'un tarif des guides a été
renvoyée , la question étant encore trop com-
plexe.

La prochaine fête aura lieu à Zofingue , avec
M. le pasteur Egg comme président.

L'assemblée a voté 400 francs pour les étu-
des au glacier du Rhône.

A la suite d'un beau discours de M. Rut-
timeyer , la subvention pour l'assurance des
guides a été portée de 3 à 5 pour mille.

Les propositions de Winterthour et Bienne
tendant à augmenter l'allocation au Jahrbuch
avec apport d'améliorations diverses ont été
acceptées et un crédit de 1000 francs a été
voté pour la construction d'une cabane à
Schamella.

Temps splendide ; gai dîner au Grand-Hôtel
de Baden .

Les affaires du Tessin.

Berne, 14 octobre.
D'après un télégramme du commissaire fé-

déral au Tessin , la réinstallation du gouver-
nement a eu lieu sans incident.

M. Kunzli propose de renvoyer jeudi pro-
chain , par le chemin de fer , le régiment de
dragons n° 8 dans ses foyers et de le licencier
vendredi.

MM. Polar et Pioda ont décliné 1 invitation
que le Conseil fédéral leur a faite de prendre
part à la conférence de conciliation de jeudi
prochain , le premier par raison de santé , le
second pour des motifs personnels , mais ils
expriment en même temps leurs vœux pour
que cette conférence produise de bons résul-
tats.

M. Respini a aussi décliné cette invitation
par la lettre suivante :

Locarno , 13 octobre.
Très honorés messieurs,

Je vous remercie de l'honneur que vous
me faites en renouvelant votre invitation de
prendre part à la conférence convoquée à
Berne pour jeudi prochain , au sujet de l'af-
faire du Tessin.

Je suis fâché de devoir, cette fois encore,
décliner cette invitation , attendu que ma fer-
me opinion est que le moyen choisi n 'est pas
correct et que le moment n 'est pas opportun.

Je fais toutefois des vœux pour la bonne
réussite des négociations et déclare dès à pré-
sent que je ne ferai pas opposition aux résul-
tats de ces négociations si je ne les trouve
pas contraires à l'intérêt de mon canton , ce
qui , je l'espère, n'arrivera pas.

Avec parfaite considération
Votre dévoué serviteur ,

Signé : Avocat RESPINI .
Berne, 14 octobre .

Un communiqué du Conseil fédéral aux
journaux est ainsi conçu :

« Ou lit dans le Journal de Genève du mardi
14 oclobre :

« Dans son message, le Conseil fédéral pre-
» nait ouvertement et officiellement parti dans
» cette votation (du 5 octobre) , invitant d'une
> façon pressante « tous les bons citoyens à
> voter oui > .

» Dans son message du 22 septembre , le
Consei l fédéral disait :

« Si les hommes de bonne volonté de tous

son , et que vous me devez 1 obéissance la plus ab-
solue.

— Pendant un an , répondit le matelot.
— Jusqu'au jour où vous retournerez en France.
— C'est entendu. i
— Oui , mais retenez bien mes paroles , maitre

Aguirre, vous me connaissez assez, n'est-ce pas,
pour être convaincu qu'au premier soupçon je vons
brûlerais la cervelle ?

— Il est inutile de menacer , monseigneur, répon-
dit-il en haussant les épaules , mon intérêt vous
répond de ma fidélité.

— Bon , j'ai pensé que peut-être vous ne revien-
drez jamais habiter la Vera-Cruz , et que , par con-
séquent , le don de votre maison était assez illu-
soire. Aussi ai-je ajouté à la somme promise une
vingtaine de mille livres comme pot-de-vin ,
tout en vous laissant la propriété de cette mai-
son.

— Merci , monsieur , je l'ai louée ce matin pour
cinq ans, et j'ai touché les loyers d'avance.

— Allons, fit-il en riant , je vois avec plaisir que
vous connaissez les affaires, c'est une garantie pour
moi; serrez toutes ces paperasses : maintenant,
nous partirons guand vous voudrez.

— Tout de suite si vous le désirez.
— Tout de suite, soit.»
Ils sortirent.
En quittant la maison, le jeune homme ne put re-

tenir un dernier soupir; mais il se remit aussitôt ,
et s'adressant à son compagnon :

«Marchons», lui dit-il d'une voix ferme.
Il était trois heures de l'après-dlner , les deux

hommes traversèrent la ville côte à côte sans ren-
contrer personne; les rues étaient à peu près déser-
tes à cause de la chaleur.

Le déguisement du comte était trop complètement
vrai pour qu'il crai gnit d'être reconnu par aucun
de ses amis.

Ils atteignirent donc le port sans encombre. Une
légère embarcation était amarrée à l'extrémité du
môle.

t Voilà le canot , dit le marin.
— Embarquons», répondit laconiquement le jeune

homme.
Us sautèrent dans le canot , larguèrent l'amarre,

et saisirent les avirons.
La traversée de la Vera-Cruz à l'Ile Sacrificios ,

où mouillent ordinairement les gros navires qui y

» les partis au Tessin , comme de ce côlé-ci des
» Alpes , savent unir p otrioti quement leurs ef-
» forts , il sera certainement possible de faire
» sortir le bien de l'excès même du mal. >

» Quant à la soi-disant citation du Journal
de Genève , il n'y en a pas un mot dans le mes-
sage. Elle est donc entièrement imaginée pour
les besoins d'une polémi que regrettable au
point de vue patriotique , puisqu 'elle ne peut
contribuer qu 'à paral yser les efforts du Con-
seil fédéral en vue de la pacification , et décon-
sidérer notre pays aux yeux de l'étranger. »

« Nous ne croyons pas , répond le Journal ,.
avoir mérité le démenti ni la leçon que l&
Conseil fédéral nous fait l'honneur de nous
adresser dans une forme un peu insolite : la
phrase citée par la dépêche ci-dessus n'a ja-
mais eu l'intention de se donner comme une
citation textuelle du message. Mais elle nous-
paraît être le commentaire absolument exact
du passage suivant du message que le Conseil
fédéra l nous parait avoir oubli é :

« C'est à faire disparaître cette injustice évi-
» dente et à créer un droit électora l plus sûr
> que les efforts doivent tendre fermement.
» On nous objectera qu'ailleurs en Suisse on
« rencontre aussi des institutions électorales-
» défectueuses. Nous n'en disconvenons pas,
» mais il est certain que c'est au Tessin que le
» mal est le plus cuisant , et le remède le plus-
» u rgent. C'est au canton à en essayer lui-
> même l'application : l' occasion en est donnée
> par la votation populaire du 5 octobre. Mais
» si le Tessin se montre impuissant à opérer
» cette réforme, nous aurons à examiner si la*» Confédération n'aura pas à intervenir en
> faisant usage de ses attributi ons constitu-
» tionnelles , telles qu 'elles résultent en parti-
» culier des articles o et fi de. la Constitution»
» fédérale. »

Nous jugeons inutile de rien ajouter à cette-
citation , qui justifie suffisamment notre bonne-
foi. Le Conseil fédéral devrait nous connaître
assez pour savoir que nous n'avons pas l'habi-
tude de blâmer systématiquement ou à la lé-
gère ses paroles et ses actes ; il devrait savoir
que notre usage n'est pas de sacrifier la vérité-
aux besoins de la polémique.

Et nous nous permettrons d'ajouter que
c'est partout ailleurs que dans les colonnes
d'un journal qui a constamment défendu l'é-
galité de tous les partis devant la loi et da-
tons les cantons devant la Constitution fédé-
rale qu'il faut chercher les paroles ou les actes
qui peuvent « déconsidérer notre pays devant
l'étranger ». Nous ne saurions permettre que
l'on essaye de détourner sur nous des respon-
sabilités qui ne sont pas les nôtres. La bonne
renommée d'un pays dépend de ce qui s'y
passe , de ce qu 'on y fait et de ce qu'on y laisse
faire ; elle ne dépend pas des appréciations-
d'un journal. »

Rellinzone , 13 octobre , 9 h. s.
Voici le texte de la lettre de M. Bespini , pu-

bliée par la Liberté :
« Par office d'hier , l'honorable commissaire

fédéral , M. Kunzli , m'invite à me trouver
mardi prochain , 14 courant , à onze heures
avant midi , avec mes collègues, à la résidence
du gouvernement , pour reprendre le pouvoir
exécutif dans les limites tracées par les déci-
sions prises par le Conseil fédéral le 11 cour '.L'ordre constitutionnel étant enlin rétabli ,
bien que sous une forme quel que peu impar-
faite , je crois de mon devoir de déclarer im-
médiatement et de faire savoir au public que,
dans la prochaine session ordinaire ou extra-
ordinaire du Grand Conseil , j'ai l'intention
d'annoncer que je donne ma démission de mes
fonctions de conseiller d'Etat.

trouvent un bon ancrage et un abri à peu près sûr,
est d'environ une lieue.

Lorsque la mer est belle , c'est une délicieuse
promenade.

Après avoir , pendant quelque temps , usé des avi-
rons , une légère brise se leva, qui permit aux voya-
geurs d'orienter une voile latine , et de se laisser
emporter sans fatigue.

Au fur et à mesure qu 'ils approchaient de l'île,
le brick-goélette «le Caïman» semblait sortir de
l'eau, et finit par leur apparaître dans tous ses dé-
tails.

C'était un beau navire , long, effilé et ras sur'
l'eau; sa haute mâture était rejetée en arrière: sou
gréement , bien goudronné , était bien tendu et tenu
avec un soin remarquable.

Sa coque, entièrement noire , était traversée par-
une mince bande d'un rouge de sang. On ne
voyait pas de sabord et par conséquent pas de ca-
nons.

Personne ne paraissait à bord.
Le comte fit deux observations importantes : la

première que les filets d'abordage étaient tendus , de
crainte de surprise, sans doute; ia seconde que les
voiles étaient sur les fils de caret , et que le brick
avait ses ancres aux bossoirs et était simplement
amarré sur un corps mort.

«Voilà un navire bien espalmé, dit-il au moment
où l'embarcation passait à le ranger par la hanche
de tribord.

— Oui , répondit le marin avec complaisance, et
nn fin voilier , je vous en réponds.

— Vous ie connaissez donc T
— Pardieu I j'ai navigué deux ans dessus sou»

les ordres de Montbars.»
Quelques minutes plus tard , l'avant du canot

grinçait sur le sable d'une petite crique, et lee
deux hommes prenaient terre sur l'Ile Sacrifi-
cios.

A peine avaient-ils fait quelques pas sur la plage
qu'ils aperçurent un homme qui venait doucement
au-devant d'eux.

«Voici le capitaine du «Caïman», dit le marin ,,
vous voyez qu'il est exact au rendez-vous.

— Ah I» fit le jeune homme, et , tout en s'appro-
chant, il l'examina curieusement.

(À suiort.y

Le Congrès socialiste de Halle

Nous avons donné hier le récit du début de
la séance tenue lundi par le Congrès socialiste
de Halle. Après les orateurs dont nous avons
parlé , M. Beck, délégué de Zurich , a déclaré
se féliciter d'être venu à Halle; Dieu sait , dit-
il, si le gouvernement fédéral aurait autorisé
le congrès sur son territoire. II souhaite que
l'œuvre du congrès soit fructueuse.

Mais le discours vraiment important de cette
séance a été celui de M. Bebel.

M. Bebel commence par rendre compte des
actes du comité directeur.

Il nie l'existence de la fameuse association
secrète ; il expose ensuite comment les pro-
grès constants du socialisme ont préparé son
agrandissement et fait renoncer aux lois
d'exception.

C'est , dit-il , le suffrage universel quLa per-
mis d'obtenir ce résultat.

Malgré les obstacles qui s'opposaient à la
propagande électorale, les suffrages socialistes
ont augmenté à chaque consultation populaire
jusqu'aux dernières élections , où le socialisme
a prouvé qu'il était le parti le plus fort en Al-
lemagne.

L'orateur montre que l'étude des questions
socialistes s'est imposée aux gouvernements
et à d'autres partis, grâce à la propagande so-
cialiste. Il cite les rescrits du 4 février , les
congrès de Liège et de Francfort ; il expose le
rôle de la presse pendant les lois d'exception ,
montre l'accroissement des abonnés et des
lecteurs.

La création de nouveaux organes et l'aug-
mentation du parti ont suivi la même marche
ascendante.

Le fonds électora l a atteint presque 200,000
marks ; le fonds de secours , plus de 100,000
marks. Le grand procès d'Elberfeld a déter-
miné une augmentation de ressources ; les
souscriptions ont dépassé de 5.000 marks les
frais et les amendes. Aujourd'hui la situation
financière du parti est plus prospère que ja-
mais.

M. Bebel préconise la fondation d'un organe
de propagande socialiste pour les campagnes.
Le parti doit conquérir les Polonais , les Alsa-
ciens-Lorrains et les électeurs du centre ca-
tholique. Il faut donc redoubler d'efforts.

Il termine par le cri : en avant t
Cet exposé , accueilli par une triple salve

d'applaudissements , est suivi de la lecture du
rapport financier.

Un incident est soulevé par les délégués de
Berlin , qui réclament la nomination d'une
commission de neuf membres , chargée de ré-
gler les différends personnels.

M. Wolmar soutientient cette proposition.
M. Bebel s'oppose vivement à son adoption

et nie qu 'il règne de l'animosité contre les
délégués de Berlin.

L'antagonisme entre la minorité et la majo-
rité s'accentue de plus en plus ; des paroles
aigres sont échangées , mais finalement la pro-
pos! lion est repoussée.

M. Werner attaque violemment M. Bebel.
Il lui reproche d'avoir passé sous silence l'at-
titude du comité directeur à l'égard de la
grande manifestation du lor mai.

Il ne se laissera pas fermer la bouche et
profitera de toutes les occasions pour défen-
dre ses opinions.

Il raconte qu 'on a ' essayé de l'exclure du
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PAR

Gustave _Aimard

Tout ceci fut dit avec un ton de fine et mordante
raillerie qui décontenança tellement le marin que
pendant un instant il demeura complètement aba-
sourdi. Mais, comme au demeurant c'était un
hardi compagnon , il ne tarda pas à reprendre son
sang-froid et regardant son interlocuteur bien en
face.

«Eh bien oui, c'est vrai , lui dit-il , après ?
— Après 1 Mais voilà tout, il me semble.
— Je serais curieux de savoir qui vons a si bien

instruit, monsieur le comte.
— Vous oubliez nos conventions, maitre Aguirre.

Je me nomme Martial , retenez-le une fois pour
toutes, je vous prie; quant à être instruit, vous
comprenez , mon brave, que l'afTaire dans laquelle
je m'embarque est assez sérieuse pour que je
prenne mes précautions; donc je vous ai surveillé ,
voilà tout; j'avais, il me semble, un assez grand
intérêt à ne pas être trahi par vous, pour agir
ainsi.

— A la rigueur , vous pouvez avoir raison , répon-
dit-il d'un air de doute.

— Revenons donc à notre affaire.
— Vous savez que je pars sur «le Caïman» en

qualité de maître d équipage.
— Est-ce convenu t
— Je suis inscrit sur le rôle, et j'ai touché mes

avances.
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Les causes qui , au lendemain du vote du 5
octobre , m'ont fait prendre la résolution bien
arrêtée de me retirer , sont d'une part la con-
duite des autorités fédérales qui , à mon juge-
ment , n'a pas été conforme aux lignes qui leur
étaient tracées par la Constitution et par la
gravité d'une situation créée par une sédition
inqualifiable , souillée du sang innocent d'un
conseiller d'État , d'autre part le vole du 5 oc-
tobre, qui avait une signification très nette ,
eu égard aux graves événements qui se sont
passés et à la situation politi que du canton ,
vote qui visai ' tout particulièrement ma po-
sition de président du Conseil d'Etal et qui
n'a pas donné la forte majorité de voix à la-
quelle je m'attendais contre la réforme proje-
tée.

J ai cru cependant de mon devoir de tenir
soigneusement secrète la détermination que
j'avais prise , et même de laisser croire le con-
traire , parce que je ne voulais pas que la sus-
pension des pouvoirs du gouvernement légi-
time, qui n 'aurait jamais dû être décrétée , fût
supprimée en considération d'un fait à moi
Îiersonnel et en quelque sorte au préjudice de
'observation de la légalité.

Mais en môme temps je me hâte de déclarer
à mes amis politiques qu 'en quittant le Con-
seil d'Etat , je n 'entends point les abandonner
et que je continuerai comme par le passé à
combattre pro deo et patria.

Mon ami M. Pedrazzini , appelé à remplir
une chaire à l'université de Fribourg, chaire
qu 'il remplira dignement , a, pour m'ouvrir
la voie, remis aujourd'hui sa démission de
membre du Grand Conseil. Je me présentera i
à mes vieux et fidèles électeurs de ma Valle-
Maggia pour reprendre mon poste au Grand
Conseil , et j'ai la ferme confiance qu 'ils
m'honoreront de leurs suffrages comme par
le passé.

Je suis entré au Conseil d'Etat dans des mo-
ments très difficiles , et non pour y rester
longtemps ; j' y suis entré en sacrifiant mes
intérêts et le calme de mon foyer , pour faire
tout mon devoir ; je crois l'avoir fait jusqu 'à
présent, et j' espère continuer à le remplir
pendant le peu de temps que je restera i en
fonctions.

J'ai la conscience tranquille. Ma résolution
de me retirer est parfaitement spontanée ,
c'est un acte issu exclusivement de ma vo-
lonté. Je me suis cru en droit , sur ce point
délicat , de ne pas m'entourer , comme j'en
avais l'habitude , même des conseils de mes
amis. J'ai seulement tenu à demander à mes
collègues MM. Gianella et Casella — M. Bon-
zanigo étant à Bellinzone — la promesse
qu 'ils ne suivraient pas mon exemple, les mo-
tifs qui ont entraîné ma retraite n'existant pas
pour eux.

Malgré tout ce qui' est arrivé , je quitte mon
siège de président du Conseil d'Etat sans au-
cune amertume. Je dis : paix à tous les hom-
mes de bonne volonté , et j'invoque la protec-
tion du ciel sur mon canion et sur toute ma
patrie, la Suisse. Dieu veuille que l'acte que
je me prépare à accomplir contribue à la vraie
pacification de mon pays. >

Bellinzone , 14 octobre.
La conférence entre MM. Kunzli et Schnei-

der , juge d'instruction fédéral , et MM. Res-

E
ini , Cazella el Gianella , a duré jusqu 'à midi ,
e commissaire fédéral a présenté un procès-

verbal avec les décisions du Conseil fédéral
sur les conditions de réinstallation du gou-
vernement.

Les membres du Conseil d'Eta t en ont pris
acte et y ont fait insérer une déclaration cons-
tatant que, pour ce qui concerne les mesures
destinées au maintien de l'ordre public , ils
reconnaissaient la compétence du commis-
saire fédéral , et que , pour les autres attribu-
tions qui lui sont données par le Conseil fé-
déral , ils les subiraient , mais s'engagaient à
les respecter soigneusement.

Le commissaire a offert de dresser un in-
ventaire pour la remise des pièces. M. Res-
pini et ses collègues ont répondu que , M.
Kunzli , lui-même, n 'ayant pas dressé d'inven-
taire semblable à son entrée au palais , ils re-
prendraient les choses dans l'état où elles se
trouvaient.

Puis M. Kunzli est monté avec M. Respini
au bureau particulier de ce dernier , où ils fi-
rent la constation que toute sa correspondance
avait été soustraite.

Les membres de la conférence viennent de
sortir ensemble du palais. Ils ont fait la route
en compagnie jusqu 'à la Piazza , où ils se sont
séparés. L'entretien n'a cessé d'être fort cour-
tois. Cette après-midi à une heure et demie a
lieu une nouvelle séance au palais , à laquelle
assistera également M. Schneider , pour pro-
céder à la vérification de l'état de la caisse et
des pièces relatives à la Banque cantonale.

Au nombre des pièces soustraites du bu-
reau particulier de M. Respini figureraient ,
d'après ses déclarations , la correspondance de
M. Bonzanigo , vice-présid ent du Conseil d'E-
tat , à lui adressée lorsqu 'il était au Bernar-
din , relativement aux affaires de la banque.
Deux des lettres disparues ont été publiées à
l'imprimerie Colombi. On en a retrouvé les
enveloppes vides. En outre , divers actes offi -
ciels relatifs à la môme affaire , el la copie de
la correspondance du directeur de la banque
avec un agent à Lugano ont dispa ru.

Le juge d'instruction fédéral Schneider ou-
vrira une enquête sur ces soustractions de
pièces.

BERNE. — Le président de la Confédération
offrait hier soir , au Bernerhof , un grand dîner
à MM. les délégués des Etats étrangers actuel-
lement à Berne pour signer, au nom de leurs
gouvernements , la convention internationale
relative au transport des marchandises par
chemins de fer.

— Samedi soir, à la gare de Bienne , un
manœuvre nommé B. Biedermann , de Jens ,
âgé de 19 ans, a été pris sous une roue pen-
dant qu'il était occupé à découpler deux wa-
gons. La chair du mollet droit a été coupée
net. Biedermann est soigné à l'hôpital de
Rienne.

ZURICH. — L'établissement pour épilepti-
ques de la Rûli , à Riesbach près Zurich , a
reçu 25,000 fr. d'un généreux donateur ano-
nyme.

— On se p laint beaucoup à Zurich de l'aug-
mentation croissante du prix des logements.
Ainsi , pour le terme du 1er octobre , la plupart
des locataires ont eu l'agréable surprise de
subir une augmentation qui pour plusieurs
ascendait jusqu 'à 300 fr. On doute cependant
que ces prix élevés se maintiennent long-
temps, car l'on a beaucoup construit cet été
et plusieurs chantiers s'ouvriront le printemps
prochain.

• URI. — Le 8 octobre, un nommé Constantin
Gisler , de Spiringen , rentrait chez lui , reve-
nant d'une foire où il avait vendu du bétail
pour une somme de 1400 à 1500 fr. Sur les
hauteurs de Loreto , il rencontra trois hommes
que l'obscurité lui permit à peine de recon-
naître , mais qui savaien t sans doute que Gisler
était porteur d'une certaine somme. Il les avait
à peine devancés qu 'il reçut sur la tête un vio-
lent coup de gourdin qui l'étendit à terre sans
connaissance. Quand il revint à lui , le pauvre
paysan constata naturellement la disparition
de son argent.

On n'a pu découvrir aucune trace des ban-
dits.

ST-GALL. — Encore un incendie dans le
canton de St-Gall. Dans la nuit de dimanche à
lundi , les flammes ont dévoré sept bâtiments ,
dont quatre maisons d'habitation et trois
granges , au centre du village de Zûberwangen ,
à quelque distance de Gossau. Les immeubles
détruits étaient habités par les familles Nœf ,
charpentier ; Egli , marchand de bétail ; Wick-
Weber ; Wehrle-Weber , et par Mme Kerker,
épicière.

ARGOVIE. — Au mois d'avril dernier , un
incendie détruisait plusieurs bâtiments à
Ricken. Le sinistre paraissait dû à la malveil-
lance, et l'on conduisait en prison le sieur
Rohrer , agent d'affaires , et son beau-frère
Dinkel. L'enquête fut très longue. Enfin , les
deux accusés ont comparu ces jours-ci devant
le tribunal criminel. Les débats ont duré qua-
tre jours , du 6 au 9 octobre. Il n'a pas été en-
tendu moins de quatre-vingt-quatre témoins.
En définitive , le jury a déclaré Rohrer et Din-
kel non coupables, et les deux accusés ont été
remis immédiatement en liberté.

Nouvelles des cantons

Chronique du Jura bernois

St-lmier. — Le 1er oclobre , à cinq heures
du matin , le gaade-voie Trilz Rufener , en fai-
sant sa tournée près de la station de St-lmier,
a trouvé un rail posé, el solidement fixé , en
travers de la voie par une main criminelle ; un
peu plus loin , on avait encore placé une tra-
verse sur les rails. De plus , on avait enlevé le
drapeau qui sert à faire les signaux , évidem-
ment pour empêcher le garde voie de remplir
son devoir , pour le cas où celui-ci eût été
amené à prévenir par un signal cette tentative
de déraillement.

Une enquête est ouverte.
Sonvillier. — Le 11 octobre , un nommé Pa-

ratte , de Sonvillier , qui revenait de transpor-
ter du lait dans le vallon de St-lmier , trouva
la barrière fermée au passage à niveau du
chemin de fer , entre St-lmier et Sonvillier.
Trop pressé, Paratte descendit lui-même de
son char pour ouvrir la barrière ; mais au
moment où son attelage allait franchir les
rails , le train de La Chaux-de-Fonds passa et
coupa littéralement le cheval en deux mor-
ceaux ; la lète et l'avant-train furent traînés
par la locomotive sur un espace de deux cents
mètres , et l'arrière-train resta attelé au char.

Paratte avait sauté de son siège et n'a pas
eu le moindre mal.

** Assemblée de Corcelles. — Le Comité
central de l'Association patriotique radicale ,
dont le siège est à Neuchâtel , a adopté une
circulaire aux sections , laquelle les invite à
se faire représenter à l'assemblée de Corcelles
de dimanche prochain , à 3 1/ i heures, où les
candidatures radicales au Conseil national se-
ront votées.

Chronique neuchàteloise

*# La Muse de Genève. — On nous écrit :
Le concerl de la société chorale La Muse de

Genève , forte de 70 exécutants , aura donc lieu
dimanche prochain au Temple français. Qu 'il
nous soit permis , à ce sujet , de dire quel ques

mots de cette phalange de chanteurs, dont
l'origine remonte à 1862.

Vingt-huit années d'existence pour une so-
ciété indiquent de l'activilé et du savoir. La
M use a en effet bon nombre de prix obtenus
à des concours cantonaux et inte rnationaux.

En 1873, à Chambéry, elle obtenait le pre-
mier prix en 3me division. Dès ce moment ,
elle a suivi une marche ascendante , progres-
sive, qui lui fait honneur , car , trois ans plus
tard , elle décrochait le 2me prix à La Roche
en division supérieure.

En 1882, à Mâcon , concourant également en
division supérieure , elle reçoit une médaille
d'or.

Au concours de Thonon , en 1885, la Muse
remportait un grand succès ; elle obtenait le
2me prix de lecture à vue. En outre, au con-
cours d'honneur , auquel prenaient part avec
elle l'Harmonie lyonnaise (57 exécutants), le
Cercle choral de Chambéry (64), l'Orphéon de
Neuchâtel (58). le jury créait un deuxième
prix spécial pour la Muse, qui comptait à ce
moment 47 exécutants. Le 1er prix avait été
décerné à l'Harmonie lyonnaise.

Ces quelques renseignements donnent une
idée du mérite, de la valeur artistique de
La Muse.

Au dernier concours international qui vient
d'avoir lieu à Genève, La Muse a été choisie
par le Comité musical pour l'exécution de
chœurs à la grande soirée de gala offerte à
tous les jurés.

Nous aurons l'occasion de revenir sur le
programme.

## Feu de cheminée. — Ce matin , quel-
ques minutes avant midi , un violent feu de
cheminée se déclarait dans la maison rue du
Marché N° 1.

Au bout de peu d'instants tout émoi était
passé.

%. '% Société des Jeun-s commerçants. — On
nous écrit :

Comme complément au communiqué que
vous avez publié il y a quelques jours , nous
vous prions de bien vouloir reproduire encore
les renseignements suivants :

Notre société fera donner cet hiver les cours
suivants :
Français , Mard i de 8 à 9 h.
Allemand , supérieur ,Vendredi de 8 à 9 h.

» moyen , Lundi de 9 à 10 h.
> inférieur , Mardi de 9 à 10 h.

Anglais , supérieur , Vendredi de 9 à 10 h.
» inférieur , Lundi de 8 à 9 h.

Italien , Mercredi de 8 à 9 h.
Comptabilité , Mercredi de 9 à 10 h.

Les jeunes gens qui désireraient assister à
ces cours sont priés de faire parvenir leur de-
mande d'entrée le plus vile possible à M. G.
Scharpf , Demoiselle, 13.

Pour renseignements , s'adresser chaque
soir de 8 à 9 h., au local de la Société, rue de
la Promenade , 6.

## Bienfaisance . — Le Bureau communal
a reçu avec reconnaissance de M. Louis Ri-
chard-Mauley, la somme de fr .  lOO , léguée
par Madame veuve Armand Tissot , à l'établis-
sement des Jeunes Garçons.

{Communiqué.)

Chronique locale

Bordeaux, 14 octobre. — Ce matin , vers six
heures et demie , le n° 30 de la rue Deladévèze ,
à Bordeaux , a été le théâtre d'un drame épou-
vantable.

Dans cette maison habitaient un sieur Pour-
quet , gardien de la paix , sa femme, sa fille ,
âgée de dix-huit ans , et sa belle-mère.

A cinq heures la femme et la belle-mère
étaient sorties pour aller â leur travail. La
jeune fille était restée seule avec son père.
Profitant de cet isolement , Pourquoi aurait
fait à sa fille de honteuses propositions. La
jeune fille le repoussa en le menaçant de le
dénoncer à la justice.

Alors Pourquoi prit dans le tiroir d'une
commode un revolver dont il menaça la mal-
heureuse enfant. En se débattant , la jeune
fille rencontra sous sa main le revolver ,
qu'elle app liqua contre le front de son père.
Le coup partit et Pourquet tomba à la ren-
verse. Quelques heures après il rendait le der-
nier soup ir sans avoir repris connaissance.

La jeune fille affolée courut alors au com-
missariat de police le plus voisin , où elle fit
sa déclaration .

Elle a été gardée à la disposition de la j us-
tice.

Rome, 14 octobre. — La diminution des re-
cettes des douanes préoccuperait le ministère.
Cette diminution dans le dernier trimestre
dépassait 3 millions.

On assure que le passage du discours de M.
Crisp i à Florence , relatif à la prospérité du
royaume, aurait été supprimé sur les instan-
ces de M. Giolitti , qui , récemment informé de
la diminution des recettes des douanes , ne
saurait comment v remédier.

(Service télégraphique de L'IMPARTIAL. )
Lugano , 15 octobre. — Des délégués tessi-

nois sont partis pour Berne. Les conservateurs
déclarent qu 'ils n'acceptent pas la nomination
de la Constituante par les anciens cercles.

Florence , 15 octobre . — En sortant de l'Ai-

hambra , M. Cavallotti a été assailli par lescris
de c A bas I » et poursuivi.

Paris, 15 octobre. — La commission du
budget s'est prononcée à l'unanimité contre
l'institution de nouveaux impôts ; elle accep-
terait des économies.

Dernier Courrier et Dénêches

L'Illustration nationale suisse (som-
maire du n° 103, du 11 octobre :

Texte : Chronique , par Max Sergent. —
Meiringen , par E. K. — Les Confessions d'un
recours tessinois , par Virgile Rossel.— Ondée,
poésie , par Mousseline. — La Reine de Saba,
nouvelle, par L. Duchosal. — Le Roman d'un
marin , nouvelle , par E. Roustan. — La dou-
ble vue, récit de Th. Slromer (suite et fin). —
Chronique musicale. — Jeux.

Gravures : Le lac blanc de la Flégère. —
Meiringen . — Aux pâturages. — Pitty Sing.
— Une id ylle à Pompéi.

Abonnements : 16 fr. par an. — Bureaux du
journal : 7, boulevard du Théâtre, Genève.

Bibliographie

E N  V E N  TE
à l'Imprimerie m Librairi e COURVOISIER

2, Rue du Marché, 2.
L'art d'élever les oiseaux en cage et en volière, avec

gravures. Prix : 2 fr. 25.
Petit guide de l'hygiène el du bien être. Volume indi-

pensable dans toutes les familles. Prix : fr. 1»—.
La cuisinière des ménages ou manuel pratique de cui-

sine , illustré de 217 figures , très complet. Prix:fr. 8.
La cuisinière modèle , ou l'art de faire une bonne cui-

sine avec économie, orné de figures, par Mme
Gabrielle, Prix : 2 fr. 25.

La cuisine de tous les jours , môthodepour faire une
cuisiue simple et peu coûteuse, illustrée, par Mme
Thérèse Provence. Prix : 1 tr. 20.

La Cuisinière suisse, nouveau manuel de cuisine, par
M»1 J.-L. Ebert.

La cuisinière bourgeoise , parMmeRytz , volume relié
le même en langue allemande. Prix : 4 francs.

La cuisine p ratique, par Maillard , chef de cuisine, vo-
_ lume relié. Prix : fr. 8»50.
Le Livre de la ménagère, contenant des recettes di

verses , conserves, liqueurs , confitures , pâtisserie
orné de gravures. Prix : 2 fr. 50.

Le Pâtissier des ménages, recettes de pâtisserie, gla-
ces, sirops, confitures , etc. Prix : 2 fr. 75.

Le Jardinier pratique , guide pour la culture de toutes
les plantes et arbres utiles ou agréables; un fort
volume avec gravures. Prit : 3 fr. 25.

Le Jardinier des dames , ou l'art de cultiver les plantes
d'appartement , de fenêtres et de petits jardins, avec
gravures. Prix : 2 francs.

Le Jardinier des peti ts jardin s , indiquant la manière
de cultiver toutes les plantes potagères, la greffe et
la taille des arbres fruitiers , etc., un fort volume
avec gravures. Prix : 2 francs.

Le vétérinairep ra tique , traitant des soins à donner anx
chevaux , aux bœufs, à la bergerie, à et la porcherie
à la basse-cour, par Hocquart. Prix : 2 fr. 50.

Le langag e des f leurs , beau volume illustré d'un grand
nombre de gravures coloriées et noires. Prix : 2fr. 50.

le même avec gravures noires, Prix : 1 fr. 50 cent.
Le menuisier pratique, traité complet de la profession

de menuisier , avec un grand nombre de gravure»
Prix : 3 fr.

Nouveau livre de compliments enverseten prose, pour
le jour de l'an et les fêtes , par M"" Flementin. Prix:
1 fr. 75.

Traité de la chasse , en tous genres. Prix : 2 fr. 25.

Liste des MARCHANDS-HORLOGERS
actuellement à LA. OHA.UX-DE-FONDS

à l'Hôtel de la FLEUR DE LIS :
Liste dressée Mercredi 15 Octobre, à 5 h. soir

Augustinowitz, Varsovie. — Johannis-
berg, Varsovie. — Bruhl, Paris. — Schu-
ler, Odessa.

BANQUE FEDÉltAXE, Clmnx-tle-FoncIa

COURS DES CHANGES, le 16 Octobre 1890.

TAUX Courte échéance Trois moil
de 

l'escomp. demande offre demande offre
France Il IlOO.OS 1 10O.1O —
Belgique 3—S1/, 100.05 100.10
Allemagne 51/, 124.30 124.45
Hollande 21/,—» 209.Ï0 209.20
Vienne 5 219.— 219.— —
Italie 6 99.15 99.35
Londres 5 25.29 25.29
Londres chèque 25.30'/ —
Madrid et Barcelone 5 95.— 95.—
Portugal 5 5.48 6.48
Russie 6 3.05 3.05
Scandinavie 5 1.87 1.87 —
Banque Allemande pr 100 124.20
20 Marks or Ï4.8.
B-Banque Anglais 25.23
Autrichiens pr 100 218.— —
Roubles 3.05
Dollars et coup. ... pr 100 5.10 —

Escompte pour le pays . à. . '/, */».
Tous nos prix s'entendent pour du papier bancable et ne

sont valables que pour le jour de leur publication , sou»
réserve de variations importantes.

Nous donnons tous nos soins aux ordres de Bourse qui
nous sont confiés.

Nous donnons, sans frais, des délégations à trols jours
de vue sur nos Comptoirs en Suisse, Berne, Bàle, Genève,
Lausanne, Lucerne, St-Gall, Sion et Zurich.

Nous avons en note de vente des actions de la Société
de l'Immobilière de notre ville.

2 -Ce Ranz des vache» *2
J'aime entendre jouer la douce Cornemuse,
Quand elle chante l'air du Ranz mélodieux ,
Mais j' f.ime plua encore, ô bucoli que muse,
Les parfums du CONGO, ce fin savon des dieux 1
Un poète de Zurich , à Victor Vaissier , Paris , Roubaix .
Ag. dep. Kray «fc Saunier , rue Tupin 35, Lyon.
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La musique dans l'Afrique centrale
d'après M. Stanley-

L'Arl musical du 15 septembre a publié
un article sur la musique dans l'Afri que
centrale, d'après l'ouvrage de M. Stanley.
L'auteur nous dit :

« Chez ces tribus féroces , la musique est
avant tout un moyen de guerre ; le tam-
bour , le cor, le cri des combattants , voilà
au . point de vue musical les principales
ressources de quelques tribus nègres du
centre de l'Afri que. » Il me semble que les
cris des combattants n'ont jamais passé
pour une ressource musicale. M. Stanley
avait d'ailleurs une mission politi que et
s'occupait peu d'étudier les mœurs des po-
pulations qu 'il avait à traverser. < Toutes
les peuplades de la forêt ont de grands tam-
bours , des cors de guerre et des petits tam-
tams. » Les cors de forme recourbée ne
sont que des instruments de musique.
« Après la bataille , le chant et la danse sont
des récréations traditionnelles. » M. Stan-
ley a assisté à des rondes effrénées qu 'une
tribu amie exécutait en l'honneur de sa
victoire sur les balegga , peuplade impor-
tante du pays aux herbes. « Le fut , dit-il ,
un jour de fête pour toute la plaine , et les
basirotes se réunirent dans notre camp.
Ils célébrèrent leur joie de la défaite de
leurs ennemis héréditaires par des chants
et des danses qui durèrent six heures de
nuit. Les enfants et les danseuses s'étaient
enguirlandés de feuillages, barbouillés les
joues d'ocre rouge et bien graissé le corps
avec du beurre (?). Le pas était vif et même
gracieux. La partie vocale faisait encore
plus de plaisir. Les jeunes guerriers fai-
saient des rondes autour des danseuses en
brandissant leurs zagaies. La danse afri-
caine consiste principalement en gestes peu
décents, en sauts, contorsions et jongleries,
tandis qu 'un ou plusieurs tambours bat-
tent la mesure. Beaucoup de gros rires.
Souvent deux hommes sortis d'un groupe
commencent un duo (?) que le cor ou le
tambour accompagne. Un autre chante
seul vêtu d'un costume fantaisiste : grelots,
plumes de coq, calebasse à demi pleine de

graines sèches, des paquets de dents d'hom-
mes, de singes ou de crocodiles. Mais ce
que l'on goûte par-dessus tout et ce qu 'il y
a de meilleur ce sont les chœurs. Ouand
les hommes, les femmes et les enfants élè-
vent leurs voix au-dessus du bruit des tam-
bours et du murmure de la foule j' avoue
que j'en ai toujours éprouvé un vif plaisir. »

Voilà un aveu qui ne manque pas d'im-
portance. Il en est du chœur comme du duo
mentionné plus haut ; les hommes, les fem-
mes et les enfants chantent à l'unisson et à
l'oclave ; mais il faut croire qu 'ils chan-
tent juste , sans cri ni cacaphonie. puisque
M. Stanley en a toujours éprouvé du plai-
sir. Ils ne sont donc pas tout à fait, aussi
sauvages, aussi brutes que nous le pen-
sions, On ne dit pas si les biftecks de chair
humaine étaient de la fête. Quant au tam-
bour , nous savons que c'est l' instrument
rythmique par excellence en Asie comme
en Afrique. Pour l'ignorer , il ne faudrait
jamais avoir entendu un chanteur arabe ni
passé près du théâtre annamite de l'espla-
nade des Invalides. On dit même que les
chimpanzés, une des espèces de singes an-
thropomor phes, dérobent des tambours
aux nègres et s'amusent à les faire retentir
dans les bois.

Les grands tambours sont de plusieurs
formes ; les uns ressemblent à de vastes
marmites, d'autres à de larges tonneaux ;
d'autres encore sont de dimensions carrées
et traînés sur des roulettes. Les plus nom-
breux ont une forme conique ; on les pose
à terre et l'on frappe la peau au moyen de
baguettes d'ivoire dont les boules sont en
caoutchouc, car l'ivoire et le caoutchouc
abondent dans ces contrées.

Le cor de signal aussi est en ivoire etres-
semble à une corne d'abondance. M. Stan-
ley insiste sur la nature du cri de guerre.
Je copie le passage de l'Art musical : < Ce
cri est poussé avec un ensemble saisissant
par des voix nombreuses. C'est, dit M.
Stanley, le chant le plus sauvage, la note
la plus étrange que j 'ai jamais entendue :
Ohou ! Il est grave, prolongé et mélodieux
(sic). Cette sorte de vocifération musicale
n'est laissée ni au hasard ni à l'improvisa-
tion. C'est un cri traditionnel qui prend plu-
sieurs formes où tout est réglé dans ce hur-
lement féroce » — et cependant mélodieux !

M. Stanley a trouvé chez des tribus quel-
que peu civilisées d'autres instruments que
le tambour et le cor d'ivoire, notamment
des lifres, des flûte s de roseau, des sifflets
et des gongs. Il a même entendu quelques
instruments à cordes provenant de la vieil-
le Egypte , comme nous le savons depuis
longtemps. « Ces chants tristes et mélanco-
liques, dit M. Stanley, et cent autres usa-
ges montrent la fidélité avec laquelle les
tribus du pays aux herbes ont conservé
les coutumes qu 'ils héritaient des Egyp-
tiens et des Ethiopiens des âges reculés.
Ces tribus descendent des Ethiopiens qui
pendant cinq mille ans se sont répandus
en quête de pâturages sur le continent afri-
cain à l'est et à l'ouest du Victoria-Nyanza. >
Ce sont là des assertions quel que peu ha-
sardées.

Dans un ouvrage publié en 1879, A tra-
vers le continent mystéri eux , M. Stanley
donne des renseignements plus détaillés
sur la musique qu 'il a entendue à la cour
de l'empereur de l'Ouganda. Cette vaste
région qui s'étend entre les lacs Victoria et
Albert-Edouard est une des plus civilisées
de cette partie de l'Afri que. L'empereur
commande en maitre absol u à plusieurs
millions d'hommes noirs ; à la guerre il est
accompagné de cinquante grands tambours ,
d'une centaine (Je fifres et d'une quantité
d'hommes secouant des gourdes remplies
de cailloux. Cela rappelle la crécelle des
Déné. Dans son palais, le monarque a son
ménestrel qui pince de la harpe. L'orches-
tre pour les cérémonies se compose de
vingt fifres , de dix joueurs de guitare et de
quarante tambours. Le tambour-chef est
d'une habileté surprenante.

Il reste une question ; Que joue le har-
piste ? Sait-il seulement accorder son ins-
trument ? Ou bien lui , comme d'autres nè-
gres, se borne-t-il à pincer les cordes , pour
produire un cliquetis de sons, sans signifi-
cation musicale , comme font les enfants,
soufflant dans un flageolet , en ouvrant ou
fermant les trous au hasard . Ce dernier
cas est le plus probable. Nous savons aussi
que presque tous les instruments des nè-
gres sont empruntés aux Arabes et aux
Egyptiens. Et les fifres que jouent-ils .
C'est une enquête à recommencer.

ËÂ! BAZAR do BON MARCHÉ
Neuquartier 56, BIENNE

Soccorsale t

32, PLACE du MARCHÉ 12, CHAUX-DE-FONDS
mtt » Wm

Il vient d'arriver un choix considérable :

GR  
1VMII pour messieurs et jeunes garçons. GANTS pour

Il lll B V dames et jeunes filles. BAS de toutes grandeurs
M I va I il et à des prix divers. POIGNETS en laine. MAN-
AAÉ1 é t é  TELETS. TOQUES en peluche. MATINÉES.

PLASTRONS et CRAVATES. ÉPINGLES de cravate. CEINTU-
RES en cuir pour dames. PANTOUFLES avec semelles de cuir.
BROSSES en tous genres, etc., etc. 11127-0

I^rix très n3.odLicjT_.es.
Se recommande, M. _i5ALTRY.

FHâBMàCIi BOISOT
"V4©__L-t d'arrl-ver

HUILE DE FOIE DE MORUE
première cjxxalité.

Huile de foie de morue iodo-ferrée
¦— m-mm 

Emulsion d'Huile de foie de morue à l'hypophos-
pltite de chaux, le meilleur reconstituant pour enfants faibles,
anémiques et rachitiques ; guérit la scrofule , les glandes et les vices
du sang. 11001-0

^
-*§ÇSO!£gjw Maison de 1(r35-°

-HP MIT PRODIGUE
_*l GHAU X - I_> _H3 - _=r<_> 1*8" II» _S %r-

a l'honneur de prévenir sa clientèle et le public que la collection de

Vêtements d'automne et d'hiver
pour hommes, Jeunes gens et enfants, est dès ce jour

«.-CL grand complet

Choix très considérable dans tous les genres et dans tous les prix.
TÉLÉPHONE TÉLÉPHONE

Une légende flamande.

La Guerliche , type populaire flamand ,
est une des personnifications de l'esprit qui
court les rues. Goguenard , sentencieux , il
parle par paraboles et par proverbes. Un
jour , le roi des Pays-Bas vient visiter les
Flandres. Il avise dans une promenade la
plus belle ferme et le plus beau moulin
qu 'il ait jamais vus.

— A qui ce moulin ? demande-t-il.
— Au meunier La Guerliche , sire.
— Et cette ferme .
— Au mayeur Sans-Souci.
— Sans-Souci ! s'écrie le roi. voilà un

gaillard qui est plus heureux que moi.
Qu 'on aille lui annoncer que je l'attends de-
main pour lui poser trois questions : 1° Ce
que pèse la lune ; 2° ce que vaut son roi •
H " Ge que je pense. S'il répond de travers,
il sera pendu.

Sans-Souci se désole, mais La Guerliche
s'offre à le remplacer à la condition que le
mayeur renoncera à la main de Trinette,
qu 'ils aiment tous deux.

La Guerliche se présente devant le roi.
— Eh bien ! lui demande le monarque ,

sais-tu ce que pesé la lune ?
— Oui , sire , elle pèse une livre.
— Et sur quoi base-tu ton opinion ?
— Sur ce qu 'elle a quatre quarts.
— C'est juste , fait le roi. Et dis-moi,

maintenant , combien m'estimes-tu ?
— Vingt-neuf deniers.
—Dame ! sire, puisque notre Seigneur

Jésus-Christ a été vendu pour trente de-
niers, je dois en bon chrétien , vous placer
un peu au-dessous,

— Très bien I dit le roi. Peux-tu me dire
aussi ce que je pense ?

— Parfaitement. Vous pensez que je suis
Sans-Souci.

— Oui
— Eh bien I je suis La Guerliche t
— Je te prends pour premier ministre

s'écrie le roi enthousiasmé.

Champignon géant.

Un champignon mesurant plus d'un mè-
tre de hauteur a été porté au jardin bota-
nique d'Agram.

ATTENTION !
A loner ponr le 15 octobre conrant , an

second étage dn n° 21 de la rne Daniel
JeanBichard et à proximité de la Gare,
denx belles pièces non meublées , avec
entrée indépendante , pouvant être uti-
lisées pour étude, bureau , comptoir , etc.

S'adresser, ponr visiter, à AI. Paul-A.
Convert, rue Jaquet-Droz 47. 11227-2

Correspondant-
comptable , parlant l'allemand et le
français, ayant bonne connaissance de
l'espagnol et de l'anglais , cherche engage-
ment d. suite. Bonnes références. - Adres-
ser les offres, sous initiales P. JM. 50,
aa bureau de I'IMPARTIAL 1 '225 2

TATÎ F im^U? ^ne bonne taUtetweI iliAjI-"»-<U>JE<« se recommande anx
dames de la localité pour de l'ouvrage en
journée ou à la maison. Ouvrage prompt
et soigné. 11073

S'adresser au bureau de I'IMPàRTIJU..

En cours de publication :
DICTIONNAIRE FRANÇAIS ILLUSTRÉ
des Mots et des Choses

par MM. 1_. __.RIV_: et I ..KOBY .
Ont di 3000 _ avurts il dt 130 earli» irtel nt

deux teintes.
On peut souscrire au prix 4 forfait ds

M fronça pour la Suisse, — es freuae*
pour les (membres de l'enseignement, —
(quel que soit lo nombre de livraisons),
payables par traites mensuelles de 10 nr
— Diminution de 2 fr. 50 pour paiement
ta comptant - Bnvoi de spécimens et
bulletins sur demande. 8084-419'
Ukraltl* 6. CIAMIR9T, /se 4M Saints-

Péna 19, PARIS.

On demande à emprunter
SOOO frniicM, contre bonne garantie
hypothécaire. — S'adresser en l'Etude
Ch*-E. Guinchard , notaire, rue
Léopold Robert 9. 11801-2

Indispensable en biver !

Petits paillassons
pour mettre sous les p ieds.

Très ebands. Très commodes.
Devraient ee trouver SOUH chaque

table de salle à manger. Recom-
mandés à tous les horlogers «t à
lous ceux qui ont uue occupation
i-édau taire. .Jiiôù-153
Pailla-nona pr devant de porte.

Paillassons brosses.
Paillassons grilles.

Paillassons oordes.
Grand choix. — Prix avantageux.
Brosserie. Toiles cirées pr tables.

ARTICLES DE MÉNAGE
Abat-Jour. Voiles pr globes. "TP9

ÉCRANS POUR LAMPES
au

Bran_l Bazar In Panier Fleuri

LAMPES
——»-i»i-«—¦

QUINQUETS el lampes pour horlogers.
UNPIS A SUSPENSION , très grand choix.
L'ÉBLOUISSANTE , lampe pour magasins , cafés, etc.
RÉPARATION et transformation de lampes.

MagasinT TIROZZI
Rue de la Balance 10 a, près des Six-Pompes 3536-30

Au magasin de OT1" Itlarthe TISSOT
16 , RUE NEUVE 16 (ancien bureau de I'IMPARTIAL) .

Grand assortiment de Camisoles, Caleçons pour dum .s et messieurs,
Japons, Robettes. Maillots, Capots, Pèlerines, Tabliers, Châles
russes. Gants, Bas, Chaussettes, Voilettes, Foulards, Rubans et
Dentelles, Passementeries. Fournitures pour tallleuses. Grand
choix de LAINES ». tricoter. CRAVATES _k BRETELLES. 11076-1

l'rix -très _».-xre_:r_-t-_r».(§ _> _____ .

TâlIIlII TR ACHSEL, IQlïOT
Fabrique de courroies de transmission

manufacture spéciale de courroies et lanières pour l'industrie hor-
logère. Seul fabricant suisse pouvant garantir, par un procédé nou-
veau, que les courroies ne subissent aucun allongement. 7736-2

Représentants ponr la Chaux-de-Fonds, le Locle et les Franches-Montagnes :
OTESSERLI «fc FUO«, négociants en cuirs,

GHAUX-DE-FONDS

______>è>.s aujourd 'hui ,

LIQUIDATION GENERALE
 ̂ aux prix de facture des articles de

MERCERIE, QUHVCAII_.I_.ERn_, PAPETERIE, BLOUSES,
OUATES, etc., etc.

se recommande, Q_ VERPILLOT-ZBI_TDE_T, Léopold Robert 41



J_LvJLs»
Un horloger sérieux et capable , con-

naissan t toutes les parties de la mon-
tre, ainsi qne les échappements hascule,
quantièmes double face et autres , désire
entrer en relations avec une bonne mai-
son de la place qui se chargerait de
l'occnper à la maison , avec des démon-
tages et remontages dans les genres
bon courant ou soigné ; il se charge, si
on le désire , de rendre les montres ré-
glées et achevées prêtes à l'expédition.
S'adr. an bur au du .'lMrA_m.n.. 111J 7-1

Vente d'une grande maison
à la Cbaux-de-Fonds.

Pour sortir d'indivision , les hériti°rs de
M. CONSTANT DROZ-VUILLEUMIER
exposeront en vente aux enchères publi
quep , par voie de minute , tous étrangers
appelés , l'immtuble suiv_uit :

Une grande maison d'habita-
tion portant le n' 1 de U rue de l'Hô-
tel de-ViUe , dans la quatrième s cûon
du -village de la Chaux-de-Fonds , assurée
contre l'incendie pour la somme de 55,001 fr.

Elle renferme un -vaste magasin
au rez-de-chaussée et un grand apparte-
ment dans chacun dts trois étages supé-
rieurs.

Avec son sol et s:s terrains de dégage-
ments, cetle maison forme l'article sui-
vant du cadastre du territoire de la Chaux-
de-Fonds.

Article 395, plan folio 1, n» 105 et 108
Bâtiment et dépendances de 233 mètres
carrés.

Limites : nord, place de l'Hôtel-da-Vill- ;
est, 95 ; sud, 65^ ; ouest , rue de l'Hôtel-
de-Ville.

Cet immeuble est situé au centre de la
Chaux de-Fonds , sur une place publique
où aboutissent les routes du Val-do-Ruz,
du vallon de St-lmier et des Franches-
Montagnes, et où sa produit journellement
la plus grande circulation.

Le rez-de-chaussée en particulier de
cette maison peut être avantageus ment
utilisée par un commerce ou établisse-
ment de tout genre.

La vente aura lieu le mercredi SO
octobre 1890, dès S heures de l'a-
près midi , à l'Hôtel-dc-Vlllc de la
Chaux-dc-Fonds , petite s_ lle de la
Justice de paix.

Cette vente te fera aux conditions du
cahier des charges , dont lecture sera faite
a 2 heures précises ; puis leu enchères se-
ront ouveitas lot après aux trois minute ..

L'entrée eu propriété , possession et
jouissance ae l'immeuble aura lieu le 23
avril 1891 , au plus tard.

Pour visiter l'imineuole et prendre con-
naissance dts conditions de la v*mte, s'a-
dresser en l'élu le du notait e Charles
BARBIER, rue de la Paix 19, à la
Ohaux-do-Fonde , déposit-iire do la mi-
nute. 10_ 28-1

On demande lOOO fr.
â emprunter contre bonne garantie. 11016 2

S'adresser C_l<2  ̂
JNvY ni° Léopold

au bureau _,, . . Tf t̂e  ̂ Robert 16.

A louer pour le 23 avril 1891
1» Un LOCAL au sous sol , utilisé ne-

tneilement comme atelier dw menuiserie ;
2- Deux SOUS-SOLS contigus à l'u-

sage de café-rfstaurant tt pouvant servir
pour tout autre commerce, le tout
situé dans ua quartier très fréquenté et
dans une maison d'ordre.

S'adresser à M. Charles Barbier , notai-
re, rue de la Paix 19. 11014-':

CIRE à parquets
BRILLANTE 11008-5

QUALITÉ SUPÉRIEURE
Au détail à 1 f_r, SO le demi kilo et en

bottes de 05 c, 1 tr. 60 et S fr. SO.

PHARMACIE W. BECH
TUTTTTTT3T TTC! A. vendre de magnifi-J O.hUDLSiù. ques boia de m8 des
commodes, table à coulisse, secrétaire en
noyer poli ; le tout entièrement neuf. Ou-
vrage soigné; prix modique.— S'adresser
rue de la Paix 23 , au 3me étage. 11223-2

-A- louer
rue Léopold Robert, au centre des
affaires, un grand logement de six
pièces, pouvant être utilisé pour comp-
toir, bureau ou magasin, arran-
gement au gré du preneur. 11224-2

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .

Attention !
Les Rasoirs diamant ch^eu..
Royaux cuirs faisant l'effet de l'ai-
ftuisage, dont la réputation n'est plus à
aire, sont en vente chez M. Ariste Du-
Bois, marchand de fournitures , rue du
Soleil 1, â la Chaux de-Fonds, repré-
sentant de la Fabrique BAUD-NICOLE
A Cie , au Sentier. 11064-5

_A_.XJX G0R.A_NT.DS _MAG._A-SI.IVS DE NOUVEAUTÉ3S EJNT TOUS GJ-EIV_R.ES

Chaux-de-Fonds — Locle — Bienne J  ̂ LA OO N 
F* 

S A M C IB 1!' rue Léopold Robert ' Cliaux-de-Fonds

MISE EN VENTE DES CHÀPÊADX-MODËLES DE PARIS
Immense choix de FORMES, AIGRETTES, PLUMES, RUBANS et FANTAISIES 9163-246

AVIS IMPORTANT
_M. ]Sff €»__E*________T___L

Spécialis te-Elec tricien,
de Genève, prévient ses nombreux malades, ainsi que le public en
général , qu'il n'est absent que pour quelques jours et que sous peu il
recevra 11198-2

stXL :____. G>C !__. ____ !
Un avis ultérieur en annoncera la demeure.

Pour demandes de renseignements ou de médailles, s'adresser à
MORANA, spécialiste-électricien, rue de Lyon 39, à GENÈVE.

A. LA

M H lUIl
iS , rue de la Balance 48.

-LIQUIDATION *-
Le public est avisé qu'il sera opéré pendant ces jours proc hains à

la liquidation générale , au pr ix  de f acture? des articles qui
sont encore en magasin et dont voici un aperçu :

Habillements complets pour hommes et en-
f ants, Vestons, Caleçons, Maillots, Dentelles,
Etoff es pour robes, Toiles, Chapeaux de paille et
de f eutre, Corsets, Chemises pour hommes, Ta-
bliers, Jerseys, etc. 11049-3*

PAIEMENT AU COMPTANT

Pharmacie Bourquin
39, RUE -LÉOPOLD ROBERT, 3»

Guérison rapide, sûre et sans danger, des Cors, duril-
lons, verrues, par l'emploi du CORRICIDE BURNAND.
— Attestations à disposition. — Résultat absolument garanti.

PRIX : Le flacon , fr. 1.25 9458-108

POMMES DE TERRE
e—* 3̂tiw*_j. .f . 

On peut se faire inscrire dès maintenant pour la livraison, en
octobre, des POMMES DE TERRE, première qualité, à 6 fr. 50
les t OO kilos ou 1 franc la mesure, rendues franco à domicile.

CHEZ 10835-4
mB-m_jÊ_j_ w m^'mmrwwjSk-j -m

14, Rue Neuve 14.

ilâll lâlâl PâHSÎÎI
T Bazar Economique T Grand arriuari p dp TLéop . Robert 46 "f
^P̂ ^

LAUSANNE sdp Ul Ullll Q111V QIJ U UU ^« CHAUX-DE-FONDS yL

j_Â_ti:piE:!i
on tous genres ,-*

500 LAMPES à MAIN, depuis . . SO centimes.
SOO LAMPES appliques, depuis . 75 » / <l__m£È__
300 LAMPES de table, depuis 3 fr. 35 complètes. Mmmk
SOO LAMPES ù suspension, à doubles chaînet- Ip^Hffltes , depuis $_ fr. 75. Wf WVjmLyres et Suspensions dans tous les genres et à tous ^MÊÊW

prix. — Toujours un grand choix de TEST
_"_T_»»»___Lj»«ïg4 _^_R-.S.__»JtM_J^__«.«ï g||L

ABAT-JOUR, depuis IO centimes. 10007 0 ^fffflP
TUBES de lampes, DEUX pour 15 centimes. ^ÉT
TUBES à gaz, depuis i fr. 50 la douzaine : en dm*

çfistal , à 30 centimes pièce. _fel_ii_„ALLUME-FEU, incombustibles, à 35 centimes pièce. _$^»̂ &-

Li GARANTIE FliÉlâlE
Société mnt nelle d' assurances à cotisations fixes contre la mortalité des che v anx

et de l'espèce bovine.
Fondée en 1-___*€S _5. 11289 6

Nous portons à la connaissance des assurés de la Chaux-de-Fonds
et environs, ainsi que du public en général, que nous avons nommé
comme agent M. Ch. L,euba-Huguenin,-rue de l'Envers 34, â
la Chaux-de-Fonds. __\_ _ \ Direction.

MAGASIN DE MODES J. SCHMITT -MULLER
__* __© Léopolcl Robert E5 l__T". Iu832 _

CHIPEAM M̂ODÈLES

1 1  ¦ ' -—— i n i , t* B«« fln Raaolr anglais en acier d'argent ovIdé est
/ yyskr _ l 'r, ^__h____ iSP~D v , l l , i " "vcc 9arnr'< ie à 1rs. 2 .B0 . Il prend la plus

€f__ ^ __ î _3 '̂̂ ''___ ___l B**"̂  !oli '' ',iir ê avec fa,''li'é. Echange admis dans les 8
*̂"SfeaB_B_ai__B"e^̂ ^  ̂jnnm — Af f i ioirs élastiques __ frs. 2.50.

Se trouve chez M. Emile Plroati, coiffeur, place Neuve 12. H-3145 Q 13296-i

Qp Fabrique d'HUILES et GRAISSES

m |r| J. LAMBERCIBR & Co , GENÈVE
J_____ r_______ il lB n̂__l Fournitures pour usines. 2012-3

—8 __ ¥
^ pi _T; Paliers - Graisseurs

jJP_Hpj3|i . l'i lc meilleur et le plua économique de
| ;BP!3__U|]il III ____ *ous 'es 8y8 t̂nes connus. Catalogue

1*1111  ̂' _ { _ >" y-*JB 11 II il iPiW'in'il'',"litll i"ustré gratis et franco sur demande. —
.y  ] mS^ M̂ ^Ê̂à-mÊWXM wëmmBM Dénosit _re à la Chaux-de-Fonds , M. F.

"" f 5̂WT OHT_LSï:H. constructeur-mécanicien.

ENCHÈRES PUBLI QUES D'IMMEUBLE S
à. la Ghaux-de-Fond s

i— ¦ W_ m
Ensuite d'une surenchère faite conformément à l'article 836 du Code de procédure

civile, sur le prix de vente des immeubles exoropriés aux époux JACOT- GUILLAR-
MOD CHARLES -ULYSSE et Louisa-ADËLE-HENaiETTE JACOT-GUILLA. -.MOD née
BITZER, précédemment à la Chaux de-Fonds, il sera procédé à une nouvelle et der-
nière vente des dits immeubles en séance de la Justicede paix de la Ohaux-de-Fonds,
le lundi 30 octobre 1890, à S heures du soir.

Désignation des immeubles :
Cadastre de la Chaux-de- Fonds.

Article If ilô. Rue Jaquet-Droz , bâtiment de dépendances de 382 mètres carrés.
Limites : nord, rue Jaquet-ûroz ; est, 373, 804 ; sud, îttt) ; ouest , rue Jaquet-Droz.

Subdivisions :
Plan folio 14, n" 95. Rue Jaquet-Droz , logements bâtiment de 211 m'.

« « n* 96. « place , trottoir , dépendances 171 m2.
Lia maison est assurée contre l'Incendie pour la somme de

CO,000 IV. ct porte le n* Sa de la rue Jaquet-Droz.
Article . S '.i~. Rue du Parc , bâtiment , dépendances et jardin de 302 mètres

carrés. Limifes : nord, rue Jardinière ; est , 1836 ; sud, rue du Parc ; ouest, 1838.
Subdivisions :

Plan folio 18, n* 139. Rue du Parc, logements, bâtiment , '3! m*
« « n* 133. « jardin, 9_ l m*
c « r." 134. « trottoir, dépendances. 33 m2 .
« M n» 193. « « » 38 «

Article 1838. Rue du Parc, bâtiment , dépendances ut jardin , de 302 mètres
carrés. Limites : nord, rue Jardinière ; est, 183 ; sud, rue du Parc ; ouest, 1410.

Subdivisions :
Plan folio 18, n» 136. Rue du Parc , logements, bâtimant, 132 m2.

« « n» 137. t jardin , 93 m2
« « n» 138. « trottoir , 39 m2 ,
c « n- 194. « « 38 «

Les maisons comprises dans les deux articles ci-dessus por-
tent les numéros 50 ct 53 de la rue du Parc et sont assurées
contre l'Incendie chacune pour la somme de _8,500 francs.

La snrench-re porte la mise â prix en bloc des trois immeubles â la somme de
106,575 francs.

Les conditions de vente seront lues avant les enchères.
Donné pour trois insertions dans I'I M P A I .TI . L .
La Chaux-de-Fonds, le 1" octobre 1890.

Le Greffier de paix,
10680 2 13.-A. BOLLE, notaire.

Terrain à vendre.
M, Fritz ROBERT, architecte entre-

preneur, offre à vendre deux beaux ter-
rains qui lui restent et situés à l'ouest du
Bois du Petit-Château.

Il se recommande auprès des proprié
taires, vu l'approche du ternie de Saint-
Martin , pour la pose de OTJ AI-VEXJLES
de différents genres depuis 7 fr. 50 A 12 fr.
le m2. 11217-2

— Cimetière —
Vu la saison favorable pour les planta-

tions, les personnes qui désirent faire réta-
blir leurs jardins , ainsi que celles qui en
ont qui encombrent les chemins et les tom -
bes voisines, avec les rejetons ou arbres
secs, sont priées de s'adresser à M. H.
Zimmermann, jardinier du Cime-
tière. 11132-1

A vendre, à très bas prix, de très beaux
SAPINS de 1 mètre de haut. 

Tour à guillocher. °î__ïï. ÏSY
louer, pour de suite, un tour a guillocher
circulaire, pour la cuvette argent. 1130 . -3

S'adresser au bureau de I'I MPART"AL .

Les Automnales
Volume de poésies,

par C KEUHAUS. — Prix : S fk*.
En vente chez l'auteur, rue da Pro-

grès 36. 10943

ËDtrepôt. Salle de Vente,
rue du Parc &_. 11112-1

_jn .TT __ T. _r . .  eu tous genres : Lits1Y 1 _ U U _ D_U_ DQ complets, Canapés, Ar-
moires, Secrétaires, Commodes, Tables
de nuit, Tables ovales , Tables Louis XV,
Tables carrées, Chaises, Glaces , etc.

On demande à acheter
une ou deux Actions de la Boucherie

Sociale .

S'adresser C_-^̂ 

r"e 

Lé°P°ld

au bureau "̂ J_«4  ̂
Robert 16.

¦ »¦¦ ifi T^ . 10511-2

Représentants J,eeTsd_fs..rap-
pointements fixes de 2 â 300 fr. par mois
ou à la commission (bonnes remises).
Ecrira â M. Félix Jourdan, proprié-
taire à AURAIS (Gard . France), qui' li-
vre une pièce bon vin rouvre de table
nouveau, garanti naturel. 4 80 tr. les
210 litres, et de l'huile d'olive surfi-
ne à 180 les 100 kil. par bonbonnes de
10 kil. le tout' logé, ports et droits â la
charge de l'acheteur, (H-7037 x). 10685-1

Attantinn I Dn ménaKe sans en-AllDllllUIl I fants du canton de Ber-
ne désirerait prendre de suite un Jeune
garçon pour apprendre la langue alle-
mande. Vie de famille et boane école. —
Conditions faciles. 11180-2

S'adresser au bureau de ri____p_____ .T_.__i..

f] Mme Huguenin - Perrelet [i
V 3, rue Fritz Courvoisier 3, \l
i I de refour de 'pes achats à Paris, peut offrir un joli choix de Modèles I ji
I I élégants et ordinaires Toques velours , depuis 5 fr., ainsi qu'un grand I I
| I choix da Feutres, Plumes, Velours, tous les articles c<.nc*raai_ t la I |
Ĵ MODE à des nrlx très ava tageux Un choix d'Ouvrages sur toile et 

\M
XN di at> perforé Flls, Soles, Chenilles pour ouvrage*. V̂
y i Mme HUGUENIN îuvit . les dames à venir visiter ton magasin. Elle ss j 1I I  recommande et se fer» un plaisir d'exécuter les ordres qu'on voudra bien I i i
Jr lui confier et aux prix réduits. 10858-0 \f
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> PAUL PERREITOUD, Marchand-Tailleur <
H 4, RUE ÎLÉOPOLD ROBERT _,
|P «vise pa bonne clientèle et le public en général que sa Collection *
8̂ d'articles d'hiver est au grand complet.
V Spécialité de NOUVEAUTÉS ANGLAISES et FRANÇAISES A
j T  Chemises pour mess<eurs . Caoutchoucs cour messieurs et
¦\| pour dames Manteaux flotteurs , Robes de chambre et

m. Coins dn feu, le tout sur mesure. 10233-3 A
V Prix défiant toute concurrence. ™

*M Sur demande, on se rend à domicile avec les échantillons.
m SE RECOMMANDE 4,

\A-A-A-A-A-A-A-A-A-A-Ai

(_ "•'ivftiir _ **• l'atelier E. Petitoierre,wlOÏCUl».  rvie de l'Envers 14 , on de-
mande de suite deux ouvriers graveurs
d'ornements. 11323-3
lanno fill a On demande une jeune fille
. .UU. U1IC. pour fs£re ]e ménage En-
trée de euita. — S'adrt ___ r rue de la De-
moiselle 51. au rez-de-chaussée. 11324-3
i_ »hovonr Un bon acheveur, ayant..II . Hil l .  l'habitude de la petite pièce
or et argent, pourrait entrer da suite au
comptoir Jules Junod. à Sonvillier ,
ou être occupé à domicile. 11325 6

Commissionnaire. Jû Sïïft*
çon de boane conduite comme commis-
sionnaire. — S'adresser rue du Collège 23.
au 3m. étage. 11326 3

POIÎ QSAUQA ^Q *tman<le de suite une
1 UUSSC H3o. bonne ouvrière polisseuse
de boites or. — S'adresser chez Mme Oa-
lame-Schilt , rue Neuve 5. 11334-3

RràVAnr. °" «letnancîo de bons ou-
ulail/Ulo. vriers graveurs d'ornements-
ûnisseurs, à l'atelier Girard et Grasset,
rue de la Demoiselle 57. 11335-3

A nnrAllti A Une apprentie polisseu-
ajijii Cil HO. me. de boîte s or, peut entrer
à l'atelier Grandjean-Perrenoud, rue Ja-
quet-Droz 25. 11336-3

I AIIII I . hnmma acti£ > de préférenceJ C U U .  IJ -IUIUI ayant quelques notions
d'horlogerie , trouverait immédiatement
emploi rétribué. 11337- 3

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

PûintPAS demande de suite plu-l -lull -5. sieurs ouvriers ou ouvrières
peintres en romaines pour travailler à l'a-
telier ou à la maison. — S'adresser chez
M. H. Giiard, rue du Premier Mars 4.

11243 3

( _ li .I .il'Pf _ domestiques et aides trou-
VlllMlllvltS, veront de suite des places.
— S'adresser à M. Thomann, Bureau de
placement, rue du Parc 21. 11352-3

A la même adresse, une personne âgée
cherche une place ; elie peut être recom-
mandée comme femme de chambre.
l> Ainni i t ine  0n demande un remon-U. ._ UUuL>.Ul .  teur pour pièces 13 lignes.
— S'adresser au C-tmptoir Paul Schailen-
berg, rue du Doubs 109. 11353-3

AnnrAnflA On demande une jeune fille
A[ '\n .bit . '- comme apprentie polis-
seuse de boites or. 11354 3

d'adresser au bureau de I'IMPARTIAL

Pnmntahl A Pouvant disposer de quel-
_ulll |. l.aUiy ques heures par jour et
connaissant parfaitement la tenue de_i li-
vres et autres travaux de bureau, est de-
mandé. — Adresser lea offres car écrit,
sous initiales A. B. C, au bureau de
-I MPABTIAI.. 11234-6

K _rni ._ nt _ .nr _  0Q demande deux bons
IlclUVUuUUl A. remonteurs conscien-
cieux pour petites et grandes pièces cylin-
dre et ancre. 11272-3

S'adresser au bureau de ['I MPARTIAL .

IcanîoHîo On demande de suite une
A _ .U J cil IL assujettie finisseus e de
bottes argent ou à défaut une bonne ou-
vrière. 11273 3

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .

înnr. nfÎA 0n d8mande comme ap-
(Ij 'l" CUlie prentie pour la couture une
jeune fl'le logée et nourrie chez ses pa-
rents. 11274-3

S'adresser au bnreau de ITMPABTIAI..

Une demoiselle S£ffift£ ££:
verait à se placer d.ns une bonne maison
de nouveautés et confections pour dames.
— S'adresser Case postale 558, à St-
lmier. 11275-3

Uni. HA On demande pour la St-Martin,
DUllll "• dans uu ménage sans enfants,
une bonne ayant de bons certificats. —
S'adresser chez M. Humbert-Gérard , rue
Jaquet-Droz 12. 11276-3

Ram__ nti>nr ®n demande de suite un
Hi .ii lUul-UI ' remonteur pouvant aussi
s'occuper d'achevages et d'autres menus
travaux de fabrication. — S'adresser chez
MM. Picard et Cie, rue de la Serre 10.

11277 8

Rnîtï ftr <->n demande un bon tour»
DUlllcl • neur de boites or ayant l'ha-
bitude de la petite pièce légère Inutile de
se présenter sans preuves de moralité et
de capacité , 11285-8

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .
J> „ i ; 00flnofi On demande de suite pour
ï UllsSc Use- Bienne une polisseuse et
une finisseuse de boites argent.— S'a-
dresser chez M. Favre-Bulle, route de
Madretsch 63, à Bienne, 11286 -3

InnrantiA. On demande pour Bien-
.IJHU CUH - iS. ne deux jeunes filles pour
leur apprendre une partie de la profession
de pierrlste ; elles seraient uourries et
logées.— S'adresser chez M. Alfred Guyot ,
Mittelstrasse 8, à Bienne. 11287-3

n_'tm _niAii r Un bon démonteur et re-
l/clUUUkcUl. monteur pour petites et
grandes pièces est demandé.— S'adresser
au comptoir E. Meyer, rue du Stand 6.

11288-3

E_ l l o c  t '" demande plusieurs filles sa-
Flht... chant cuire ; gage , 20 tt 25 fr.
par mois. — S'adresser au Bureau de pla-
cement de confiance , rue Léopold Robert
n* 59, au âme étage, à droits. 11291-3

!'. _ _ _ _ _ .  11 _ A (Jn demanle de suite une
I U I l à M U . . .  bonne polisseuse de fonds
or. — S'adresser à l'atelier Félix Bickart,
rue du Parc 11. 11292-3

R amant ftlir. 0n demande de suite de
llutuu Jlcui ». bons remonteurs pour
petites et grandes pièces cylindre qui se-
raient occupés, à leur gré. soit au comp-
toir soit à la maison. Ouvrage suivi et
lucratif. 11294-3

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

flravanre L'atelier J. Soguel. rue
UluiuulB. NeuvelO, demande plusieurs
ouvriers. 

 ̂
11295-3

f1 v .eunr n̂ demande de suite un ou-
Uj UiSclir. vrier peintre et gypseur. —
S'adresser à M. Antoine Montany, à Bé-
vlUard (Jura bernois). 11296-3

VOTATION FEDERALE
da 26 Octobre 1890.

Les registres électoraux sont
dès maintenant â la disposition
des électeurs, qui peuvent les con-
sulter jusqu'au Jeudi 33 Oc-
tobre courant , au Bureau com-
munal , Salle n" 3; d parti r du
M courant , ces registres seront
remis au Bureau électoral.

En conséquence , les citoyens
suisses qui ne sont pas en posses-
sion de leur carte d 'électeur sont
instamment priés de la réclamer
au dit Bureau, avant le 23 cou-
rant , afin de ne pas compliquer le
travail du Bureau électoral et de
ne pas s'exposer à être renvoyés,
faute de pouvoir justifier de leur
qualité d'électeur, au dernier mo-
ment.

La Chaux-de-Fonds. le 6 octobre 1890 .
10926 ConseU communal.

Comme de la Cham-de-Fonfls
En exécution de l'art. 59 de la Loi sur

les routes qui exige que pendant la saison
d'hiver les diverses voies de communica-
tion non bordées d'arbres soient jalon-
nées, les propriétaires riverains de routes
et chemins vicinaux dans le ressort com-
munal de la Chaux-de-Fonds, sont invi-
tés à faire exécuter ce travail dans la
huitaine.

Les jalons doivent dépasser la route de
1 met. 50 et n'être pas à plus de 9 mètres
de distance l'un de l'outre.

Une inspection sera faite après l'époque
indiquée.

Lts contrevenants seront poursuivis à
l'amende confo mémeot à l'art. 93 de la
Loi sur l.s routes.

La Chaux-de-Fonds, le 13 octobre 1890.
11271-3 Conseil communal.

Cofflniïine de la Chani-ae - Fonfls
Usine a gaz

Ensuite de la reconstruction
urgente du plus grand des fours
de t'Usine à gaz , l'Administration
a décidé de réduire, pendant la
durée des travaux, l'éclairage des
¦rues, afin de gêner le moins pos-
sible à ta consommation particu-
lière. Si quelques irrégularités
se produisent , le public saura
qu'il faut les attribuer à cette re-
construction qui sera terminée à
bref délai.

La Chaux-de-Fonds, le 14 octobre 1890.
11281-3 Conseil communal.

_______ "W «̂*_H___ «____*«_i
breack , tilbury, traîneaux , ca-
lèche, capotes, Victoria. Suivant conve-
nances, on prendrait des MONTRES
ou autres marchandises en échange. —
S'adresser à M. Hyppolite Perrenoud, bas
du Crêt-Vaillant 95, au .Locle. 11346-3

-A» vendr e
des MOUVEMENTS 15, 16 et 20 li g.,
remontoirs savonuettes ; des pièces à clef ,
depuis 15 à 20 lig., ancre et cylindre, en
partie repassées ; plus régulateur , burin
fixe , machine à arrondir au pied , coffre-
fort. On prendrait des MONTRES en
échange. — 8'adres<er à M. Hiyppol yte
PERRENOUD , au Locle. 11345-3

Vente d'une maison
et dépendances.

Samedi 18 octobre prochain , dés 7 h.
du soir, en l'hôtel du Cheval blanc , à Re-
nan , les héritiers de feu AIMé-Louis
COMTESSE et de son épou?e APPOLINE
uée JOURDAIN , au dit lieu, expos -. r _ . i t  en
vente publique et volontaire pour sortir
de l'indivision , sous de favorables condi-
tions, savoir :

Une maison d'habitation située au vil-
lage de Renan, construite eu maçonnerie
et bois, couverte en tuiles, renfermant 5
appartemnts et lessiverie , assurée sous
n" 35 et 35 A pour 10,700 fr , ensemble le
terrain qui lui sert d'assise et celui en
nature d'aisance , de jardin et de champ
qui la joute , le toit d'une superficie de
181 perches, Estimation cadastrale, 10,324
fr fine fi

Renan, le 23 Septembre 1890.
Par Commission :

10425 A. MARCHAND , notaire.

Le msrveiltai MICROSCOPE
de poche grossissant 500 fols et pou-
vant servir pour n'importe quel objet.

Il e • t indispensable à tout commerçant ,
industriel , instituteur , écolier et même
nécessaire et utile à chique ménagère qui
peut par son emploi examiner les légu-
mes et l i  boisson ; il est joint , en outre ,
une loupe très utile pour les personnes
miopes. — Envoi contre paiement anti-
cipé ou contre timbres-poste. 10285 12

Prix : S fr. 50
franco dans toute la Suisse.

D. KELKNER , I. Postgasse 20, VIENNE

Société de GoHsommatioH
3?, rue Jaquet-Dr oz :-i?.

Dès ce jour, paiement de l'intérêt des
actions 5 %, coupons 1 et 2. Remise des
carnets additionnés jusqu'au 15 octobre
au plus tard ; la répartition se fera tôt
après. 

Pommes de terre JMHSJSft
i fr. 30 la mesure. — S'inscri re au plus
tôt pour la provision d'hiver. 10596-2

M. MORANA
Spécialiste-électricien, de Genève,

a l'honneur d'informer le public du _LOCJL_E et
des environs, ainsi que ses nombreux malades,
qu'il recevra dans cette ville, dès Lundi £©
courant, à l'EOTEL des TROIS-ROIS. „35o-4

ATTENTION !
M. L. REUTTEli , achitecte , ayact l'in-

tention de construire l'année prochaine
quelques m .sons, soit sur l'emplacement
dit du Winkelried, soit à la rue Jaquol-
Droz , ou sur le terrain à côté du Collège
de l'Abeille , prie hs amateurs de vouloir
bien s'aprrocherde lui pour voir les plans.

Conditions très favorables et payement'
111^8 6

A yiv _VJ . ente T Une bonne famille
JA.UA p_xe_ui_ . i Ban8 enfants du
canton de Soleure demande une feune
Iille pour apprendre la langue allemande;
eue sertit bien soignée et aurait une vie
do famille. — Pour renseignements, s'u-
dresser chez Mme Perret , rue de la Paix
45. au second étage. 11158-H

POUR APPRENDRE FACILEMENT
ET RAPIDEMENT

l'Anglais, l'Allemand
Procurez-vous la nouvelle Grammaire :

"L'ANErLAIS Commercial»
" L'ALLEMD Commercial,,
Nouvelle méthode de correspondance

enseignant les termes et formules de com-
merce, de bouise , de change , etc., un vo-
cabulaire, carte commerciale , 2 volumes,
relié? toile, chaque volume, S fr. 50.

Librairie À. COURVOISIER
Place du Marché, _

Pièces à musique. JXl tl tZ
genres. Prix modiques. — S'adresser chez
M. J. Piguet , rue des Granges 6. 11185-2

ROBES & CONFECTIONS
M110 Pauline Hoch, <S3£SL,
¦r f , se recommande aux dames de la
localité pour tout ce qni concerne sa pro-
fession. Ouvrage prompt et soigné.

10802-2

PEineiE
Mlle ( . n î n f l n i .  «commencera pro -

W uiuaiiu chainement ses cours
et leçons de peinture.— Pour inscriptions
et renseignements , s'adresser chez elle ,
place Neuve 4. 10284

PENSION * m ROSIÈRE
à Estavayer-le-lac

Fribourg. — Suisse
(Le Montreux - Fribourgeois )
Se recommande partxulièrement aux

convaleeceu s. 9390 4

SOLDES ET COUPONS
de

BRODERIES
blanches et en couleurs

sur coton, flanelle et mous-
seline, et DIVERS ARTICLES en
vente pendant quelque temps,
toutes les après-midi de 11.48-1"

» à O heures.
au 2me étage , rue de l'En-vers 18

VENTE AU COMPTANT

Prix tout à fait exceptionnels bien
au-dessous du prix de fabrique.

Bostauiaat Lut, SÀHDOZ
5, Passage du Centre 5. 11351 6

ESCARGOTS frais
Mode de Bourgogne.

GO centimes la douzaine.

Leçons de peinture
sur porcelaine , ve'ours, satin , po-
teries, bois, etc. , et da dessin
élémentaire. — K'adresner chez
M. LURARD PERREGAUX , me
du Progrès 32. 11355 8

Tonnelier. £_5S_ __;
tonnelier, rue de la Boucherie
n* ' 16, sc recommande pour
tout ce qui concerne sa profes-
sion. Ouvrage prompt. Prix
modérés. 11178 5

I9_E_» _̂_*_9:__j___s
et appartement à louer pour la St-Geor-
ges 1891. Ces megaeitis pourraient, cas
échéant, être utilisés comme bureaux.

S'adresser â M. H. Rebmann, photo-
graphe, rue du Parc 10, la Chaux-rte-
Konds. 11283-6

ÉCURIES à LOUER
avec remise, près du nouvel Hôtel des
Postes, et pour St-Georges 1891.

S'alresser rue Léopold Robert 40, au
premier étage. 11282-6

COMMIS
Une importante fabrique de montres

demande un commis très expérimenté
dans l'établissage et la correspondance
française et allemande. Poste de toute
confiance et bien rétribué.

Adresser les offres , sous initiales H*¦ _ TîM> J., à l'agence Haasenstein &
Vogler, i. St-Iutlcr. 11130-3

f  ±8©1 \
ALMANACHS

en vente à la

LIBRAIRIE A. COURVOISIER
rue du Marché 1.

Almanach du Grand Conteur,
Almanaoh des horlogers,

Almanaoh pour tous,
Almanach des Veillées, l'Ami i\

des lamilles
Almanach du Juif Errant,

: Le Messager boîtenx de Strasbourg,
Der Dorf Kalender,

Der Hinkende Bote (Alter
Berner Kalender).

Le Messager boiteux de Neuchâtel,
Le Bon Messager,

— Le véritable Messager boi- i
teux de Berne et Vevey. —
Le Messager boiteux de Bâle. ¦•

¦». « _

ALMANACHS ILLUSTRÉS
DE PARIS

\ Comique, pour rire , Lunatique, du JCharivari, Chantant, du Mathieu ¦
de la Drôme, du Voleur illustré, de i

f l'Illustration.

AGENDAS DE BUREAUX
\: AGENDAS BE POCHE , AGENDAS .

PERPÉTUELS.

i
; — Grand choix de —

CALENDRIERS à effeuiller ;
pour Bureaux (gros chiffres)

23-SSr Fort rabais pour les mar-
1\

 ̂
chauds et revendeurs. JE

Benzine rectifiée
(sans odeur)

de J. GARDOT , DIJON , pour enlever les
taches sur la soie , la laine, le velours, les
gants et toutes les étoffes , sans laisser
d'odeur et surtout sans altérer les couleurs.

l'ilSHAIlE a polir les m«tanx, de J.
GARDOT , DIJON.

IMPRIMERIE A. COURVOISIER
2, rue du Marché 2.
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ae P6rKOUI3 e de toute

'i U IMU U I D. moralité cherche da suiie
une place comme cuisinière dans une ho-
norable famille. — Pour renseignements,
s'adresser cuez M. Humbert-Gérard, den-
tiste , rue Jaquet-Droz 12. 11290-3

Ulie defflOISeile ayant fiit des études
dans les hôpitaux pour le service des ma-
lades, se recommande à l'honorable public
de la Chaux-de-Fonds pour tout ce qui
concerne sa profession. — S'adresser au
buieau de confiance L. Kauffinann, rue du
Collège 14 , an 1er étage. 11253-2

ri l l ". buste, munie de bons certificats ,
demande une place commefemme de cham-
bre ou pour faire un ménage . — S'adres-
ser rue du Progrès 18 , au premier étoee.

11194-2

On jenne homme *tgérot.te,amin[0dre
bons certificats , demande une place com-
me aide-dégrossisseur, ou, à défaut, com-
me garçon de peine. — S adresser rue de
la Demoiselle 43, au rez-de-chaussée.

11196 2
KÏHÏCCa_rt_ f_C UD0 oouue nnisseuser iiuaaayo__>. de bo!le8 or et arg6nt
se recommande pour de l'ouvrage à la
maison. — S'adresser place Neuve 8 _., au
deuxième étage. 11177-3

t- rhw-tret. Un bon acheveur de-
AOUC V a^Cd. mande des achevages à
faire à domicile. — S'adresser rue de la
Paix 67, au rez- de-chaussée. 11151-1

On désire placer uncehiuutnu6nflpeeuir
françai s, pour aider dans un petit ménage
ou garder ies enfants. On regarderait plu-
tôt à un bon traitement qu'a un bon gage.

S'adresser Boulevard des Cornes-Morel
n' 7. 11140-1

Femmes de chambre, d°om
BiSSe's

et aides, ainsi que deux filles de maga-
sin, d'épicerie , cherchent place. — S'adres-
ser au bureau de placement de Madame
Thomann, rue du Parc 21. 11153-1

? ffiOBLESJ TISSUS 4
r PAUL DUPLAIN 1
r 12, rae Jaquet-Droz 12, ^
? 

(Cercle du Sapin) A,
CHAVX-DE-FOIVDS 

^

? 
J'ai l'honiieur d'infornier ma k̂bonne clientèle et le pnblic en ^

? général qne je ne garderai mon \

? 

stock complet de ni75 A

^COÎVFECTIOIVSl
F pur .aiaes et fillettes ^ ̂

que jnsqn'an 18 oclobre inclusi- k̂r vement et l'invite à venir faire ^

? 

son choix avant cette époqne, A
l'assurant qu'elle trouvera Sm

, NOUVEAUTÉ & QUALITÉ J
 ̂

à des prix hors concurrence. 4m



R n m_ n_ a i i r  _ Deux remonteurs
IU llll .lu lll S, assidus au travail sont
demandés de suite. 11302-3

S'adresser au bureau de I'I MPARTIAL .

K_ . n a _ . u l l _ On demanda un ouvriez
ItupasocUI . repasseur qui serait nourri
et logé chez son patron. 11310-E

S'adresser au bureau de I'I MPARTIAL .

lY _ \ <  .11' _ "" (,( 'nian (lt '' P"us ûrs
uldiCUla.  j,ons ouvriers graveurs,
chez H. Paggi , rue Bessot 10 . à BESAN-
ÇON. Travail assuré et bien rétribué.

11311 _

Sorvintfi . *-'a demande de suite plu-
ij.l YsilHco. sieurs bonnes servantes ,
cuisinières, jeunes filles pour aider au
ménage. — S'adresser au bureau de con-
fiance J. Kanfmann, rue du Collège 14. au
1er étage. 11312-3

Commis-magasinier. S. tefii
et actif , possédant une belle écriture, pour-
rait entrer de suite dans un magasin de
la localité. Bonnes références sont exi-
gées. Rétribution suivant les capacités.
—¦ S'adresser, sous initiales H. A. G..
Poste restante Succursale. 11214-3

C r . V_ .ir ®a deman(*8 un ouvrier gra-
Ul a H lll ¦ veur d'ornements comme tra-
ceur Fort gage si la personne est de con-
duite. 11036 3

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .

ânnrunti <->n demande un apprenti
Upi .U.l. pierriste. — S'adresser

à Mme Mathilde Jeanneret , pierriste, â
Renan. 11210-2

Aeheveurs-déeottenrs. £r3_u.pou?
travailler à la maison quelques bons
acheveurs-décotteurs pour pièces or et ar-
gent. 11293 2

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

S_ f*ru( _ <->n demaQde un bon ouvrier
Ijt - l t î la .  faiseur de secrets or ou à dé-
faut un assujetti. — S'adresser rue du
Grenier 26, au 3me étage. 11209-2

ÎVil  _ l _ f . l  _ A On demande de suite une
ltlvlM . 1(5113o. jeune fille comme apprentie
niekeleuse. 11235- 2

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.
lin innnn na-ann lioêrô des ÔCOleS estIH jenne garÇOn demandé comme
apprenti émailleur sur fonds de boites
S'adr. au bureau de I'IMPARTIAL . 11236-2

n__ rAII Q_ Une jeune ouvrière doreuse,
VUluUSu. intelligente, est demandée au
plus vite. 11237-2

S'adresser an bureau de I'IMPARTIAL.

Commissionnaire. jeu^rS Z
bonne conduite pour faire des commis-
sions. 11238 2

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

PpintrP . On demande de suite deux ou
1 l l l l l l t> _ . trois ouvriers ou ouvrières
peintres en romaines pour travailler eu
atelier ou à la maison.. — S'adresser en-
tre midi et une heure ou le soir après 8
heures, chez M. Alfred Galland , rue du
Premier Mars 11 A. 11239-2
|{ Aiii/mf iinp Ou offre à un remonteur
H.UlUllU 'lll.  travaillant à Ja maison
des démontages et remontages. On exige
un travail propre et consciencieux.

S'adresser aux comptoir rue de la De-
moiselle 4. 11242-3

Sftrvnntfi On demande une bonne ser-
Ool VilHil ) . vante . — S'adresser rue de
l'Hôtel-de-Ville 13. 11241-2

il (TU Ils ' . On demande une finisseuse
aljgUilLrJOt \_ \_n au courant de la partie ,
qui pourrait entrer de suite dans l'atelier
qu'indiquera le bureau de I'IMPARTIAL .

11244-2
I Î _ i l _ K <  On demande, pour tout de suite,
i .U .S. plusieurs filles.

Réparati n de moulins à café , au bureau
de'placement B. Ksempf, rue Fritz Cour-
voiaier 18. 11245 2

Sftrv int A Ou demande une personne
Ool Vilultï . d'un certain âge, parlant
français , pour un ménage sans enfant.

S'adr. au bureau de I'IMPARTIAL. 11231-2
Pft .e .ai l . i ï  °" demande de suite une
1 Im.ScliSc. polisseuse de boites or,
ainsi qu'une apprentie pour la même
partie. 11232 2

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

.mina f f . r i . _ n  On demande de suite
t J . l l i l . gaiÇUU, un jeune garçon
d'environ 14 ans pour être employé en
qualité d'aide dans un bureau de la loca-
lité. Userait rétribué de suite. 11246-2

S'adresser au bureau de I'I MPARTIAL .

Innrontiû On demande une jeune fille
lippi l llll t. intelligente et de bonne
conduite désireuse d'apprendre la lingerie.
— S-adresser rue du Parc 16. 11233-2

Dêmontenr-remontenr. SïïE
lité , on demande de snite nn bon dé-
monteur et remonteur pour petites
pièces 12 et 13 lignes. il 171-2

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .
Uni Indionr On demande un bon
"UlllU . l l l l l l .  guillocheur pour argent.
Ouvrage assuré, a raison de 70 c. l'heure.
Entrée de suite. — S'adresser a M. Geor-
ges Gentil , décorateur, rue du Marais 267,
an _Loclc 11172-2

Piftrrî .tfl On demande de suite une
1 Ici IIS 10. ouvrière pierriste et une
apprentie sertisseuse. — S'adres-
ser rue des Fleurs 13 , au deuxième
étage, 11173-2
tir 'l Vîilirs On demande, de suite ou
Ml il H MB. dans la quinzaine , 2 bons
graveurs d'ornements, chez Monsieur F.

cheidegger, rue de l'Industrie 19. 11193-î
_ A H i tf k . i usa One bonne sertisseuse,

OBI 11BSIUSI. • ainsi qu'une pierriste
sont demandées, Ouvrage suivi et lucra-
tif. 11187-2

S'adresser an bureau de I'IMPARTIAL .

Commissionnaire, suf -̂u â.9-
çon qui fréquente les classes d'apprentis ,
pour faire leg commissions et aider â l'ate-
lier. — S'adresser rue du Rocher 2, au 1er
étage. 11192-2

R nniAnfonr. De bons remonteurs
ituiliouioui a. pour grandes montres an
cres et cylindres , travaillant chez eux ,
trouveraient de l'occupation au comptoir
J. Perret-Michelin , aux Eplatures.

11195-2

\ i . i l lWir l'n ,,on comPtolr de la
! lMic l l l .  ]ocanté demande un visi-
teur capable et expérimenté connaissant
à fond l'échappement ancre et cylindre ,
ainsi que l'achevage de la montre or,
Gros appointera 'uls sl la personne con-
vient. — S'adresser à M. F. Ruegger, rue
Léopold Robert 16, chargé de renseigner.

11186-2

V- . SîtrA On demande de suite une bon
I clllll..  ne peintre en cairans.

S'adresser chez Mlle Mathilde Eneuss,
rue de la Paix 55 bis. 11141-1

!'__ iu''A .« A On demande une bonne po
I . llShtiu» .. lisseuse de cuvettes métal,
ainsi qu'un ouvri' r graveur de lettres.

S'adresser à M. Louis Matile , rue du
Grenier 26. 11142-1

lin II AIII .nilfl un J tu,ie h°mm9 > ayant
VU II _ lUiilltl0 falt ,es repassages ou les
échappements, pour apprendre a démonter
et remonter. 11143-1

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .

I f l lAVAnr Uu bon acheveur pour boites
a. ll . VUl l l .  or est demandé de suite.
S'adr. au bnreau de I'IMPARTIAL. 11144-1

innrAntî Oue maison de commerce de
appiufltlt la place iemande, comme ap-
Erenti , un jeune homme ayant reçu une

onne instruction. — S'adresser, par écrit ,
Case postale 483, Chaux-do -Fonds.

11145-1

OÂhri _ On demande, pour de suite, une
Ut -Ul lù .  ouvrière fxiseuse de débris,
genre soigné. On exige une personne de
moralité. — S'adresser rue du Parc 69, au
troisième étage. 11146-1

i nli.C_n .a_ °Q demande de suite, p'i U115a.uaCO. ie Locle, des ouvrières et
assujetties polisseuses de cuvettes.

S'adresser rue du Puits 25, au deuxième
étage. 11147-1

_r*nlic__ .n9A On demande de suite uue
l U11330US0. bonne polisseuse de fonds
or, à l'atelier Girard et Grasset, rue de la
Demoiselle 57. 11148-1

RflmnntAnr On demande de suite un
UulliUti l _ l ll, bon remonteur pour piè-
ces 18 lignes. — S'adresser au comptoir
Paul Schallenberg , rue du Doubs 109.

11149-1
H AP I A frAP C On demande des ouvriers
11.1 iUg .la. de toutes les parties de la
montre. — S'adresser au corn J toi r Paul
Schallenberg, rue du Doubs 109. 11150-1

RomnnfailPC On demande pour en-
II.IUUUlt.Ul _i. trer de suite 2 bons
démonteurs-remonteurs pour petites et
grandes pièces. li 126-1

S'adresser an bureau de I'IMPARTIAL .

__ppart0m6nt« Crêt du Locle 30, ' an
appartement de 2 pièces, ayant toutes les
dépendances avec jariin. — S'adresser à
M. D. Lebet , Crêt du Locle .0 113.7-3
I Affaniant A louer de suite, à une ou
IlUgcUlcllL. deux dames tranquilles, un
petit logement. 11328-3

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

J 'îl . inhfû A l°uer> a un monsieur tra-
* _ fi___ l_ _ U. vaillant dehors, une jolie
chambre meublée. 11329-3

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

''hftmhfA A louer pour le 1er novem-
liuIllMl u. bre, 4 un monsieur de toute

moralité et travaillant dehors , une jolie et
petite chambre, à proximité de la Poste et
des Collèges. 11347 -3

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .

\m ne intrac f °" offre ,a °i»ambre
»UA JfClUlilOB i et pension gratis à
un ou une peintre en cairaus qui voudrait
apprendre la partie â une jeune personne.
— S'adresser place Neuve 8 A , au deuxiè
me étage. 11338-3

A lnnar Pour St-Martin 1890, un ap-
1UU01 partement, composé de 3

pièces, avec corridor , cuisines et dépen-
dances , petit inagrasln et une grande
cave. — S'adresser à M. J. -B. Mamie,
rue de l'Industrie 13, au premier étage.

11303-3

. .hkinhrA *• louer ie 24 octobre , à deuxVilûUlHlo. messieurs solvables , une jo-
lie chambre meublée et indépendante. —
S'adresser rue Daniel JeanRichard 46, au
2me étage , à gauche. 11279-3

lina __ _ ma 8eul8 demande à partager sa
U11C Usilll . chambre à deux fenêtres
avec une personne qui , si elle le désire,
pourrait travailler à la maison. - S'adres-
ser rue de la Demoiselle 25, au rez-de-
chaussée, à gauche. 11280-3

rhamhrA A louer de suite , à deuxVîlaillUl _ • messieurs, une chambre in-
dépendante. — S'adresser rue du Doubs
n* 29, au premier étage. 11304-3

Chambra On offre à louer , pour le 25
\JUalll Ul C. octobre ou après , une cham-
bre & 2 fenêtres et une petite ouisine, au
soleil levant. — S'adresser rue du Doubs,
n* 29, au deuxième étage. 11305-3

I Affamante A louer P°ur l* St-Martin
IlUg. 11101115. trois beaux logements,
dont un grand composé de 4 chambres, un
cabinet et une grande cuisine, au premier
étage et avec balcon, bien situés au so-
leil. Eau installée. — S'adresser à M.
L'Héritier, au boulevard de la Gare 2.

11174-3

Innarf amant A louer, pour St-Martin
appdrieUieilL. 1890, maison M. Neu-
haus, au Bas-Monsieur , un apoartement
de 2 pièces et dépendances. — S'adresser
à M. Augsbourg, dans la dite maison.

11200-3

Appartement. 1890, au Bas-Monsieur ,
un appartement de 2 pièces et dépendan-
ces. — S'adresser au propriétaire M. F.
Neuhaus, Bas-Monsieur n* 4, ou & M. L"
Mathey-Junod, rue Fritz Courvoisier 38.

11201-3

ïPPartementS. Goerges 1H»1 , un beau
et grand logement de 3 pièces, alcôve et
corridor, bien exposé an soleil et à pro-
ximité de la gare, ainsi qu'un petit loge-
ment de 3 pièces, situé au centre du vil-
lage. — S'adresser à M. J. Fttterlé , rue
da Parc, 69. 11259 2

ChftinhrA A louer de suite A un ou
UUafllMl 0. deux messieurs de toute mo-
ralité , et travaillant dehors, une jolie
chambre. — S'adresser rue du Parc 17 ,
au 2me étage , à gauche. 112.54-2

Ii  V i l  deux places pour coucher. A la
lt J il même adresse un Jeune grarçon
aurait de l'occupation. — S'adresser rue
du Puits 6. 1125^-2

h'illl lirft P°ur Ie ' 5 octobre , uue
ti-l.l_ .Ul l _  chambre meublée est à louer

à un monsieur de moralité et travaillant
dehors — S'adresser chez M. H. Borel ,
rue de la Cure , 3. 11261 2

' 'im mitra A louer a uu monsieur une
vllalIlUlc. chambre meublée dans la-
quelle on pourrait travailler. — S'adres-
ser boulevard de la gare , 1, au 2e étage.

11267-2

C&hinat A luuer > ua cabinet non-
faulll lil. meublé, exposé au .oieil.
Prix modique. 11268-2

S'adresser au bureau d» I'IHPARTIAI .

Chamhra A louer Pour le n no
uuauiui D. vembre, une telle et grande
chambre non meublée, exposée au soleil,
à deux fenêtres, et indépendante. — Pour
renseignements, s'adresser rue de la Cha-
rière, 18, aa 3e étage. 11263-2

ChamhrA A louer Pour le lâ octobre, &
UllallIUl 0. des messieurs, une chambre
meublée. — S'adresser rue de la Serre 67,
au 3me étage. 11176-2

t s _ ï l . r  A louer de suite un petit ate-
iltllOl . iier situé au centre du village.

S'adr. au bureau de I'IMPARTIAL. 11179-1

A ramattra Pour St-Goorgea 1891,1 tilll.-ll t) rue de la Demoiselle 27, un
petit mag-asln avec appartement ,
ainsi que l'appartement du Sme
étage, composé de 4 pièces et corridor.

S'adresser à M. Paul Munzinger , au
premier étage. 11197-2

Appartement. Jn_ _ °mi ?Z S1 Z
l'amateur, un bel appartement moderne ,
situé â proximité de la gare et de la poste
et composé de 6 chambres,.2 alcôves , une
cuisine, corridor et dépendances. Eau et
gaz. Belle exposition au soleil. 11199-2

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .

^hfimhrA A remôttre de suite uue
UllallIUl o. chambre mansarde avec che-
minée et eau. — S'adresser à M. L. Ma-
they-Junod, rue Fritz Courvoisier 38-

11202-2

rhamhcA A remettre une chambre à
t/Uallllf! _ < deux fenêtres, non meublée.
— S'adresser rue des Fleurs22, au 2meéta-
ge, à gauche. 11205-2
'¦ 'h _ mh r, A A louer UDe chambre bien
- llitlflui 0 meublée et exposée au soleil ,
de préférence à un mousieur de moralité
et travaillant dehors. — S'adresser rue de
l'Indusrrie 19, au rez-de -chaussée , porta
à droite. 11206-2

''hi n _ irft A l°uer Pour l8 15 octobre , à
' .'llaluMl _ • un monsieur de toute mora-
lité, uue chambre meublée exposée au so-
leil et indépendante. — S'adresser rue du
Puits 5, au premier étage. 11207-2

&PPartementS. 
^

6B Igai, plusieurs ap-
partements de 3 pièces et dépendances.
Prix fr. 400 à 650. — S'adresser à M. Al-
bert Pécaut, rue du Progrès 51. 10503 .

i Affamant A iouer a ¦* minutes du vil -
UUgUlllOlll. lage, pour le 1er novembre
un logement de deux pièces, alcôve , cuisi-
ne, dépendances et jardin. — S'adresser
chez M. A. Schneeberger, Grandes Cro-
settes 36. 11159-1
5 .lil inhro A louer de suite, â un ou
vlIdlllUl .. deux messieurs tranquilles
et travaillant dehors, une belle chambre
meublés. — S'adresser chez M. Ch. Sieg-
fried, Place d'Armes .0 A. 11154-1

I.Affamant A louer pour st Martin
UUgOUloUli. prochaine , un beau loge-
ment situé à la Combe à l'Ours (Eplatu-
res). — S'adresser à M. Georges Stauffer ,
négociant en vins, rue Jaquet-Droz 8, à la
Ohaux-de-Fonds. 10720-1

'"hamhrac A l°uer Pour Saint Martin
l'llaulUl CS. deux chambres indépendan-
tes et non meublées, qui pourraient se
transformer en une grande. Position cen-
trale et prix modique. 11155 1

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .

On demande à loner ^VAT
1 -VllTEMl.rVT de 4 pièces avec cuisi-
ne et dépendances, exposé au soleil, pour
des personnes tranquilles et possédant de
bonnes références. — Adresser les offres
jusqu'au 21 courant, sous les initiales M.
Y., au bureau de I'IMPARTIAL. 11341-3

Une demoiselle ^rmandéeet
*

8tu.r
de suite une chambre avec la pension.
— S'adresser chez Mme Bûhler, rue des
Fleurs 20, au 1er étage. 11881-3

Des personnes r ï̂S t̂
pour Saint-Martin , un sous • sol ou
rez-de-chaussée pour y établir un
petit commerce. — S'adresser rue Fritz
Courvoisier 31 A. 11342-3

Dn petit ménage S*"TEue. . £
St-Georges 1891, un appartement de deux
pièces , avec cuisine et dépendances, ou, à
défaut , un de 3 pièces, si possible au cen-
tre du village. — S'adresser rue de la
Serre 4, au 3me étage , à droite. 11307-3

nn jeie taie VandeàTuïi6
ponr fln courant nne CH.iHBRE bien
meublée et si possible exposée an soleil
levant. Paiement d'avance sl oa le dé-
sire.— S'adresser, sons initiales M. L.,
au bureau de I'IMPARTIAL. H297-2

On demande à loner £S n̂0X™:
blée à proximité de la gare. 11247-2

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .

Déni perSOnSieS fants démandent à
louer une chambre meublée. — Adres
ser les offres rue Fritz Courvoisier 7, a i
3me étage. 11248 2

On demande à louer / ™ {.Z TL
Monsieur tranquille et abstinent , une
chambre meublée autaut que possible
au soleil. 11249 2

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .

On demande à loner r8d .?dremuln
petit appartement de I pièces bien
exposé ou deux chambres non meublées
et contiguës pour une personne tran-
quille. — S'adresser, sous initiales K. 1*
11, au bureau de I'IMPARTIAL . 11165 2

On demande à loner decAvE7e
proximité de l'Hôtel des Postes ou de
i'Hôtel-de-Ville. — S'adresser rue de la
Serre 30. 11203 2

ftftc nflrsnnna. _ans ,enfaat8 deman-
des pel SUUIIBS dent à louer de snite
ou oour Saint-Martin un APPARTE-
MENT de 3 ou 4 pièces dans une maison
d'ordre. Payement d'avance si on la dé-
sire. — Adresser les offres au magasin de
tabacs AU NÈGRE , rue de la Balance 16.

11119-1

On demande à acheter ?en, STÏ
ridon. une table et deux canapés, dont un
aveo divan, le tout en bon état. 11330-6

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL

On demande à acheter dde .t_bfi._a:
ge usagés — S'adresser chez M. E. Meyer,
rue du Stand 6. 1128^ -3

Oa demande à acheter p,ncerbr0en"à
huile. 11298-3

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .

On deiande à acheter £_$&,
de oafé. 11299-3

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

On demande à acheter d occasion
une platiue de tôle, demi-ronde,

ayant servi d'enseigne à un coin de mai-
son. — S'adresser rue Neuve 2, au pre-
mier étage, à gauche. 11240 2

Tours à guillocher. SS_
acheter ou à louer un tour circulaire
ayant tous ses accessoires, ainsi qu'u ne
ligne droite. 11266-2

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

On demande à acheter L HTm!'
me adresse, à vendre un burin-fixe , deux
pilons, uu balancier , un gros étau, en bon
état — S'adresser rue du Four t. 11183-2

On demande à acheter ide
PoSr

pour pension. — S'adresser chez vime
Mathey. rue de la Cure 3. 11190-2

p(_._tv. T,_|.0..__ A vendre des compteurs
W0mpt6Urb. à gaz. Prix très avanta-
geux. 11344-3

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.
1 UAnilra f lute d'emploi, un potager
il i .1)111 1. français , en fonte , à 3 trous ,
avec ses accessoires , à un prix très mo-
dique. — S'adresser rue de la Cure 3 , au
rez-de-chaussée 11306 3
» vanitra à bas Rriï > un s?rand diction-
a 10I1U.10 naire Bescherelle (2 volumes);
l'Astronomie de Flammarion et lts œu-
vres de Buffon (12 volumes). 11265-4

S'adres<er au bureau de I'IMPARTIAL .~ 
A VENDRE

__r une jeune chienne da-
i|SRr noise. 112-26.2
f l  _\ S'adresser au bureau de
_ ¦____ )£«_-- I'IMPARTIAL.

A Vi.niira * 'in P"x avan'af?eux un
TO-l.n u uniforme de cadet , en

bon état. — S'adreeser rue de la Charrière
n* 24. 11256 2
1 i findrft U'1 hois de lit en noyer à
A lOllUl D doux personnes , trois pail-
lasses à ressorts avec les trois coins ,
deux matelas en crin animal, deux jolies
vitrines , deux glaces et uu pupitre. —
S'adresser rue de la Paix, 47, au rez-de -
chaussée. 11260 2
s van_ra P°ur la Saint-Martin , un
. VOlPJl U Un petit potager avec

accessoires. — S'adresser chez Madame
Lucie Jeanneret , rue de la promenade. 3.

U261-2

A v in ii r A 3 potsgrer» avec acces-
V.I1U1 . soires , 1 table, 2 malles de

voyage, 2 machines à coudre, dont une
pour cordonnier, 2 lits de fer, 2 tables
de nuit. — S'adresser rue de la Ronde 24 ,
au premier étage. 11262-2

fi vr .ïî .rA uu bois do nt (n°yer Poli )-_ T Jll'il . avec sommier, traversins et
matolas, tout neuf. — S'adresser à M. G.
Immler, ébéniste - sculpteur, rue Fritz
Courvoisier 21 A. 11191-2

A vomira un J oli POtagerin- 12, neuf.
. 1511111 tf — S'adresser Grandes-Oro-

settes 36. 11163 2

fW'icinn A verulre P°ur 10° francs , un
UC . it.lUU. potager neuf garanti
avec tout les accessoires, plus une belle
poussette très peu usagée , à très bas
prix. 11160-1

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .

A VAnilrA un a«c*>**<léon neuf .  —S'a-
Y cllUl c dresser rue du Collège 7, au

1er étage. 11156-1

Pardn depuis la rue de la Promenade à
I ci tlll ia me du Versoix , en passant
par la place de l'Hôtel-de-Ville , quatre
carrures argent.— Les rapporter , contre
récompense , rue de la Promenade 10, au
rez-de-chaussée. 11339-3

Parrin depuis le Boulevard de la gare
1 BfUU jusqu'au Squars , un médail-
lon en or avee une chaîne en argent.

Le rapporter, contre récompense , chez
M. Rueff , à la Fleur- de-Lis. 11309-2

Pur fin depuis la rue Léopold Robert 37
1 01 UU jusqu'à la Place du Marché, une
petite broche recrésf ntant une pensée.
— La rapporter, contre récompense, rue
Léopold Robert 37. au 1er étage. 11250-2

• Vrill! veQdredi soir , depuis la rue du
>' TJlUll Progrès à la gare , une boucle
dtOreffle or, avec une perle — Prière
de la rapp irter rue du Progrès 53, au rez-
le- cùaussée. 11251-2
lin iw t i t  c _ .i noir ' avec pattes et mu-
UU peill .'Ml seau blancs , s'est égaré
samedi soir. — Prière à la personne qui
en a pris soin de le rappoi ter, contre bonne
récompense , rue Daniel Jeanrichard 16,
au rez-de chaussée, porte à droite. 11252 2

Par_.l1 dimanche après midi depuis iloi-
1 C1UU nod à la vue des Alpes , un cha-
peau d'enfant. — Prière à la personne qni
l'a trouvé de le rapporter , contre rô,com-
pense, rue du Collège 25 , au priùaier
étage, à droite. 112i>7-t

Parif n ou égal<è un paquet de O coqs
I ClUU portant le n» 50,8.6. — Les rap-
porter , contre récompense , rue St Pierre
n* 14, au 4me étage, à gauche. 11188 1

Madame Rosine Imhoff née Knuchel tt
ses enfants , Monsieur tt madame Aug.
Imhoff et leurs enfants, Monsieur et Ma-
dame François Imhoff et leurs enfants;
Monsieur et Madame Eug. Imhoff et leurs
enfants, Monsieur et Madame Steiner-
Imhoff et leurs enfants . Monsieur et Ma-
dame Baudelier-Imhoff , Madame vtuve
Haas-Imhoff , les enfants de feu Xavier
Imhoff, ainsi que les familles Imhoff,
Gueniat et Steiu*r, ont la douleur de faire
part à leurs amis et connaissances de la
perte qu'ils viennent d'éprouver en la per-
sonne de leur cher époux, père, frère,
beau-frère, oncle et parent ,
Monsieur Adolphe IMHOFF,

ancien chef de la Garde munici pale ,
décédé mardi, à 7 h. du matin, à l'âge de
49 ans, après une longue et pénible mala-
die.

La Ohaux-de-Fonds, le 14 octobre 18S0.
L'enterrement , auquel ils sont priés

d'assister, aura lieu -vendredi 17 cou-
rant, à 1 h. après midi.
Domicile mortuaire, rue Fritz Courvoisier
(ancien Cimetière).

Le présent avis tient lieu de
lettre de lalre part. 11313 1

Les membres de la Fraternité sont
priés d'assister, vendredi 17 courant , a I
h. après midi, au convoi funèbre de Mon-
sieur Adolphe Imhoff , leur collègue.
(N« Mat. 1334 ) L.e Comité.

Les membres de la Société patrioti-
que des Jurassiens bernois sont priés
u'assister vendredi 17 coûtant , à 1 heure
après midi , au convoi f inèbre de Monsieur
Adolphe Imhoff. ancien chef de la Garde
munici pale, leur collègue.
11316-1 Le Comité.

Messieurs les membres de la Société
fraternelle de Prévoyance sout priés
d'assister vendredi 17 courant, à 1 heure
après midi , au convoi funèbre de Monsieur
Adolphe Imliofl", leur collègue.
1L.49-2 Le Comité.

VOICI , le Dieu fort tst ma délivrance ,
j'aurai con/iance et je ne sera» point ef
fray é , car l'Ettrnel tst raa force et ma
louange et il a été mon Sauveur.

Etait XII, î.
Mademoiselle Isabelle Challandes, à

Fontaines, Monsieur et Madame Gustave
Wuillème, à la Chaux-de-Fonds, Mon-
sieur et Madame Ali Von Bùren et leurs
enfants, Mesdemoiselles Nathalie et Irma
Challandes, au Locle, Monsieur et Mada-
me Henri Boss et leur enfant , Monsieur
Henri Wuillème, à la Chaux-de-Fouis,
ont la douleur de faire part à leurs amis
et connaissances de la mort de leur chère
mère, grand'mère et arrière-grand'mère,

Madame veuve Julie CHALLANDES ,
décédée mardi, dans sa 71" année, après
une pénible maladie.

La Chaux-de-Fonds, le 15 octobre 1890.
L'enterrement aura lieu à FONTAINES,

vendredi _.? courant, à 1 h. après
midi.

BtST Lm pr«_c__t avis tHaiat lion <te
IsUtro _ - • Mr» nn.l. 11356-2

£n tvritii , en vérité', je  vous dit que ce-
lui qui écoute ma parole, tt qui croit à Ce-
lui qui m'a envoy é, a la vie éternelle et il
ne sera point sujet à la condamnation il
tst passé dt la mort à la vit.

St-Jean , V, _ i.
Monsieur et Madame Fritz Maire-Mon-

tandon et leurs enfants , Anna. Louis et
sa fiancée, Henri , Fanny, Armand, Char-
les et Alfred, ainsi que les familles Maire
et Montandon , ont la douleur de f-lire part
a leurs amis et connaissances de la grande
perte qu'ils viennent d'éprouver en la per-
sonne de leur chère enfant, sœur, petite-
fille , nièce , cousine et parente,

Mademoiselle Lonlse-Bertha MAIRE,
que Dieu a retirée a Lui Mardi , à 4 heures
(lu soir, dans sa 27*,c année, après une
longue et pénible maladie.

La Chaux-de-Fonds, le 15 octobre 1890.
L'enterrement, auquel ils sont priés

d'assister, aura ]_ieu[ven_redi 17 courant,
à 1 heure après midi.

Domicile mortuaire, rue de la Place
d'Armes 10.

OT ï.* pr(Si«nt mil tient U»- da
lettre de faire part. 11357-2

Messieurs les membres des sociétés :
la Prévoyance , la Solidarité , des Re-
passeurs et Remontenrs, du Orùtli
Romand, des Armes de Guerre, du
Cercle Montagnard, des Armes-Réu-
nies et de la Société de Gymnastique
l'Abeille sont priés d'assister vendredi
17 courant, à 1 heure après midi, au convoi
funèbre de Mademoiselle Louise-Bertha
MAIRE, fille et sœur de MM. Maire ,
leurs collènues. 11358-2

Messieurs les membres actifs et passifs
du ohœur mixte catholique national
sont priés d'assister vendredi 17 courant ,
a 1 h. après midi, au convoi funèbre de
M. Adolphe Imhoff, père de M. Adolphe
Imhoff . leur collègue Le Comité.



THÉÂTRE teJaJta-ie-M.
DIRECTION L. D'HENNEZEL

Bureaux à 7 */< h. Rideau à 8 _ h-
Jeudi 16 Octobre 1890,

Première représentation de
LES

Mousquetaires au couvent
Opéra comique en 3 actes.

Paroles de MM- Paul Fevrico et Jules
Prével. Musique de L. Yarney.

Vu l'Importance de cctouvra-
gre, 11 sera joué seul.

tfÈ T Pour plus de détails, voir
les 'Affiches et programmes. 1121 s i

Grande Brasserie Helvétique
¦ * 23, rue du Collège 23. 10475 17'

Ce soir et jours suivants
dès 8 heures,

GMNDJMCERT
Dernières représentations

Los Panchos
dans leur nouveau travail;

excentrique.
SUCCÈS ! """ SUCCÈSI

M. Préheer , comique genre Flory,
dans son répertoire.

M. Monnery, dans ses scènes et dan-
ses et imitations.

Prochainement, Nouveaux débuts.
Changement de ppectacle.

ENTRÉE LIBRE.
Consommations de 1er cbol.x.

Se recommande, THOMAS.

Téléphone.

Brasserie HAUERT
13, Ru_ es LA SERBE 12. 10418-9

TOUS LES MERCREDIS
dès 7 »/» h. du soir,

TRIPES - TRIPES
à la mode de Caen.

Se recommande, ' Eug;. Hauert.

Café-Brasserie Ganbrinus
rue Léopold Robert. 10785-1

— Tous les jours —
CHOUCROUTE

avec viande de porc assortie

Cours de danse
et de bonne tenue

DE

M. ULYSSE MATTHEY-GENTIL
Prix du cours

pour messieurs et demoiselles, 25 francs
pour enfants , SîO »

Les cours s'ouvriront le 15 octobre au
FOYER du CASINO

Pour renseignements et inscriptions,
s'adresser au magasin de musique de M.
Léopold Beck. 10367-3

PONTS_ MARTEL
On demande de bons et fidèles RE-

PASSEURS et REMONTEURS ponr répé-
titions minâtes, ckronographes, système
breveté. On prendrait an besoin des ou-
vriers ne connaissant pas la pièce com-
pliquée , qu'on lenr enseignerait moyen-
nant des preuves de capacité. Ouvrage
assuré et très lucratif. 11018-3
S'adr. an comptoir E. MVTHEÏ-TISSOT.

A VENDRE
un buflet de salle à ruarigrcr, un
dressoir , une table, une 1ml-
grnolre avec chaufFe-baln, un
potager et des meubles de Jar-
din. — S'adresser rue du Parc
n* S, au premier étagre. 11136-4

—= _AV I S =__-
SAMEDI 11 COURANT,

Ouverture de la

BOUCHERIE
4, rue de la Charrière 4.

Le soussigné informe ses amis et con-
naissances, ainsi que l'honorable public
_n général , qu'il repreni p_ >ur son compte
la boucherie, rue de la Charrière 4. Il es-
père par un service propre et actif et des
marchandises de première qualité , méri-
ter la confiance qu 'il sollicite.

Emile Gro______ . nIji__cl_.er,
11181-1 boucher.

Répétition antique. „_Œ
ne montre répétition à quart , à fusée,
boite argent. Prix raisonnable. — S'sdr.
A M. F. Nicolet , la Brévine. 11077

TEMPLE_FRANÇAIS
— Dimanche 19 Octobre —

dès 8 heures du soir,

lïtai Concert
donné par la Société chorale

_E._4___. IM:~«TS____
de GENÈVE

<VO exécutants)
sous les auspices de la Société l'Union

chorale de notre ville.
Direction : M. AMI BOSSON

PROGRAMME
PREMIÈRE PARTIE

1. La Terre , chœur . . . J. Ritz.
2. Torquenada, air pour bas-

se c- liaiit .iuio (M. C. Mar-
chand) Co.lin.

3. Martha , duo pour ténor et
bast . (MM. Jules Zbarren
et O. Marchand) . . . Flotow.

4. Les voix du soir, double
quatuor Dard

5. L'éclair, romance pour té-
nor (M. Julen Zbarren) . Halêvy.

6. Au bord du Rhin, chœur . Séb. Mayr.
DEUXIÈME PARTIE

7. La voix des sapins , chœur Paliard.
8. La Juive , cavatine pour

basse noble (Ch. Colomb) Halôvy.
9. Le comte Ory , prière , dou-

ble quatuor Rossini.
10. Le malin, chœur . . . L. de Rillé.
11. le crucif ix , duo pour té-

nor et basse (MM. Jules
Zbaren et C. Marchand) . Faure.

12. L'étoile de France , chœur J. Ritz.

Le piano sera tenu par M. Ad. ROOS.
Pour le prix des places , voir les pro-

grammes et bfflehes. 11222-4

lie docteur QJEIB
MÉDECIN à GENÈVE,

Féjounera poor quelque temps rue des
Terreaux 3% au premier étage, à la
Chaux-de Fonds, et reçoit mainte: ant de
11 heures a midi et de 1 a 3 h dû soir.

Polyclinique pour la classe ou-
vrière les lundi , mercredi et samedi, de
1 A 2 heures après midi.

Traitement des maladies de respi-
ration et de circulation (cœur, poumons,
reins, -voles urlualrcs) du sang et
de toutes l-.s affections du système ner-
veux et de la peau.

A pp lication du nouveau systimt rcconsli tutif  du
professeur BROWN -SE QUARD , dt Paris. 11318-3

La Falrip les Loupes,
à Saint-Imier, demande une bonne

sertisseuse
pour faire les découvrages.
H-4870-J 11319-2

M A TCîflT\T A- vendre ou à louer, pour
-U.___3U_ ..  ie 1er mars 1891, la maison
rue do la Promenade 34, dite Asile da
nuit. 11320-3

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

Enchères pub liques
Mercredi 22 octobre 1890, dès dix

heures du matin , seront vendus sous le
Oiuvert communal , les numéros échus de
l'Agence de prêts aar gages R.
S-hneider, rue du Stand 12. 11321-6

Petit appartement à louer.
A. louer pour Saint-Martin pro-

chaine (1890), au rez-de-chaussée du
restaurant de Bellevue, un petit apparte-
ment composé de deux chambres ,
alcôve , cuisine et autres dépendances,
avec jardin potager. Prix , SOO ir. l'an.

S'adresser au comptoir , rue du Parc 8,
au rez de-chaussée, la Ohaux-de-Fonds.

11322 8

<zzzzzzzzzzz>
Etude de CL BARBIER, not.

-A LOUER
pour Saint-Georges 1891 1

Balance 6, troi8ième étage de 3a.87
Pnvors _ . rez-de-chaussée pour ma-
Eillït-ls vv . gasins et premier étage p'
logement. 10935-7

Tiiimnanv 1/1 rez - de - chaussée (lo 3
l .rr.dUX I*, pièces. 10936-7

Fritz Conrvoisier 47 a, JSEf ci
pièces. 10937-7

Ronde 2 2, d60Xiém9 étage de 3 ̂ T?
Cnre 2, premi6

^5
ede 4 pièc

ro939-7
Léopold RoberH6, piKis,

Pour Saint-Martin 4S90 t

Terreanx lg,j^*a *M"
f<,

{gaS
le restaurant de Li LODTRË ,
pour Saint-Martin 1890. 10378 1
?̂"?' '?"?"?"?"? "?'?' ?"?• L

Maison à vendre
A vendre de gré a gré une maison située

au centre de la Chaux de-Fonds et en
très bon état d'entretien. Cette maison,
qui renferme des appartements et un café
très bien achalandé , jouit d'un fort revenu,

S'adresser au bureau du notaire A.
Quartier , rue Frilz Courvoisier 9. à la
Chaux-de-Fonds. 10854-2

Commerce à céder
Pour cause de santé, on remettrait à

NEUCH .TEL nn commerce d'articles cou-
rants, gros et détail , possédant une
ancienne clientèle et trés favorablement
situé. 11131-2

S'adresser, ponr renseignements, à M.
Guyot , notaire, à Nenchfttel.

CADBAOX de FÊTE
Pour la première fols ici. Incroyable

mais vrai quand même !
Je donne, aussi longtemps qu'il m'en

restera en provision et nour le prix inima-
ginable K |»_ trente objets

de «¦ .¦.__. e provenant de l'Expo-
sition viennoise d'agriculture de 1890 :
1 magnifique éventail japonais.
1 joli petit porte-monnaie.
1 élégant agenda perpétuel.
12 images de tir , très intéressantes.
1 microscope de poche, grossissant 400

fois et pouvant servir pour toutes .
sortes d'objets.

1 loupe pour 1 re l'écriture la plus fine.
1 porte-olefs.
1 couteau de poche.
1 brosse à deuts.
1 miroir de poche.
1 portrait de S. S. le pape Léon XIII.
1 portrait du prince héritier Rodolphe.
1 portrait de la Tour Eiffel. (Ces trois

pàïïràîts du célèbre artiste Lofdr.)
1 appareil i voler, cet engin atteint une

hauteur de plus de 10 étages.
1 lien de serviette artistiquement travaillé.
1 superbe nessous de Umpes.
1 brosse à h .bit.
1 portrait < Belle Mère ».
1 porlrait « Jeune Femme ». (Les deux

tantôt éveillées , tantôt endormies, très
amusant.)

ensemble 30 objets que je donne pour
le prix dèmoire da 5 francs , aussi
longtemps que j'en aurai en provision,
dans le seul but de me faire une renom -
mée, contre paiement anticipé ou contre
remboursement. 10387-12

S. A_LTMAI*)Y,
YlEiCTE, I. Domlnikanerbastei 23.

Brasserie Hnuttft
45, RUE PE LA SERRE 45. 11128-1

— TOUS LES SOIRS —
dès 6 Vt heures,

Choucroute de Strasbourg
avec viande de porc assortie.

On sert pour emporter.

MOUT DE~_TÊUCHATEL
première qualité.

Brasserie HAUERT
12. RUE DE LA SERRE 12 lllld-1

— Samedi et jours suivants, —
lloût d'Hauterive

première qualité.
ON SERT POUR EMPORTER

Café restaurant MARTIN OT
53, rue du Parc 53. 11230 2

Moût d'Auvernier
1 franc le litre.

ledits ae bnrean et de comptoir
A vendre, en bloc ou en détail : Un cof-

fre-fort , un pupitre ministre, une table à
écrire, un pupitre double avec casiera^
d _iux banques avec grilles , un casier à
lettres , un régulateur , une chaise à vis en
noyer, une balance avec poids, une presse
à copier , quatre copies de lettres, un lot
papier d'emballage, quatre livres d'adres -
ses commerciales, uue caisse à monnaie
et un portefeuille.

S'adresser au bureau du notaire A.
Quartier, rue Fritz Courvoisier 9. 10932

EMPRUNT
Un négociant demande a emprunter

pour quelques mois _500 francs,
contre bonue garantie. Intérêts b °/0. —
Ecrire, sous chiffre t_. D. 35, au bureau
de I'IMPARTIAL. 11212-2

_t_ <É_ _fc_fc _fc_à_à_à___ i__ _fcA
UNE PETITE MAISON

très bien entretenue est à vendre. Beau
jardin. _000 fr. _ payer sur le prix.

BTJREAU FTRUEGGER
Hue Léopold Robert _ <>.

11117 3
y f f ff f fy f fyy

ZJn magasin
avec LOGEMENT, situé au centre du
village , est à louer pour Saint-Georges
1891. Le propriétaire est disposé à re-
mettre le magasin entièrement à neuf
(grandes vitrines , etc.), moyennant un
long bail. — S'adresser rue Fritz Cour-
voisier 7, au 1er étage. 11065-3"

APPAR E ILS pour cabinets
Reçu un grand choix d'appareils et

cuvettes en porcelaiue et en fonte
émaillée pr cabinets Prix très avantageux.

Téléphone 10525 -3
S. Brunsch wyl er

40, RUE DE LA SERRE 40.

EMPRUNT
On demande à emprunta SOOO ft*. sur

un immeuble évalué 8000 francs grevé
d'une hypothèque en premier rang de
2500 francs. Placement de toute sûreté.

S'adresser en 1 Btude Ch.-E. Guin -
chard , notaire, rue Léopold Robert 9.

H063-1

Â 

remettre nn ATELIER de GU1.E-
RIE en pleine activité.

S'adresser à la maison J. G0SS,
la Chaui-de-Fonds. «0677-4

Domaine à, louer
Pour cas imprévu, à louer pour Saint-

Georges 1891 un grand et beau domaine
de U contenance de 30 vaches. Ce domai-
ne, par sa situation au bord d'une belle
route et près d'une ville industrielle , est
d'une exploitation facile.— Les offres sont
reçues, accompagnée d'un timbre ponr la
réponse , par M. Huguenin , rue du Doubs
n» 35, la Ohaux-de-Fonds. 11059-1

— CHARCUTERIE —
60M3g |ITïBî_.3_î i

5. rue du Grenier 5.

Choucroute de Strasbourg
Nouvel envoi

SAUCISSES de Francfort
PROVENANCE DIRECTE

Charcuterie Hue. Conserves
de Lenzbo- itg et Amieux Lanpiew eu
bottes. Viande de Chicago. Grand
choix de Sardines et Thon. 11125-1

BV Le magasin e t̂ ouvert le dimanche
de 8 à 11 h. du matin et de 6 à 8 h. le soir.

A VENDRE
un lot de MOUVEMENTS ancre 15 1.,
à clef , échappement-! et empierrages faits ,
calibre Paris et calibre Jurgensen. — S'a-
dresser à M. Auguste Ducommun, rue dn
Parc 17. 11138 1

Demo iselle
On demande au I_.OC.LE une

|eune fllle, sachant correspon-
dre en français et e» allemand,
pour être occupée dans un bu-
reau. 11135 1

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

CHÂÛX-DE-PONDS-LOCLE
H. Emile M .THEï, commissionnaire

Chaux-de-Fonds — Locle , a le regret
d'annoncer à ses clients que sa santé
ne Ini permet pas de reprendre ses
courses Inndi. 11211 2
W"g*l AHrs Reçu un grand cho x¦ v¦.«_¦¦_.__ _P» de coupons velours
soie en toutes nuances , chez M. W .ill-
Bloch, rue de la Ronde 34. 11229-2

_A louer
à proximité de la Poste et de la Gare, en-
semble on séparément, uu apparte-
ment de 4 pièces avec

^
2 alcôves , ainsi

qu'un rez-de-chaussée pouvant s'u-
Ulis- r pour atelier ou bureau.

S'adresser à M. Eugène Wille, rne de
l'Envers 28. 11162-8

M E T  I I £___> I B* tt Réparations
£> UD I_ IE.«I et polissages de

meubles soignés Prix modères — _ adr.
rue du Parc 84, au rez-de-chaus-
sée; 11U1-1

Grand et beau choix de

Tissus pr Robes

CVi nn MVYII . et TouB les i our8' chou~
W1U UCrU U L O. croûte et viande de porc
assortie. On sert pour emporter. — Se re-
commande, Mme ROBERT -DKNNLSR , rue
de la Serre 75. 11072 2

Café - ïtestaurant
à louer AU LOOLE

Le café-restaurant du Casino-Théâtre
du Lo:le est à louer dès maintenant, avec
toutes ses dépendances. Grâce à la desti-
nation de l'édifice dans lequel il se trouve
et à la proximité du Patinage, une bonne
clientèle est assurée à un tenancier en-
tendu. 10609

Pour plus amples informations et pour
traiter , s'adresser a M. Jules Jurgeueen ,
président dn Conseil d'administration , ou
a M. Auguste Perrenoud , secrétaire-cais-
sier du dit Conseil , tous deux au Locle.

Pour cause de deuil, le comp-
toir 11220

NORDMÂNN & PICARD
restera fermé jusqu'à vendredi matin.

A VENDRE
plusieurs €llvansmécanl«iues, lau -
tenlls de malade , cbalse-lon-
gne, ameublements de salon et
autres articles, à très bas prix. — S'adr.
rue de l'Industrie 1, au magasin.

11079 -2

Cretonne. Flanelle. Flanelle coton.
Lainages. Jnpons. Camisoles. Châles

russes. Pèlerines de peluche.
SPENCERS

Passementerie. Garnitures passementerie
ponr corsage. Boutons.

Jolis Plastrons dentelle , dep. OO c
GANTS. CORSETS

Prix très avantageux. — Chez 10724

MUe Ionisa tt.ILLOD , Serre 10

Brasserie HAUERT
Y . rue de la Serre 12.

Jeudi et jours suivants,
dès 8 Vt h. du soir,

GRAND CONCERT
DONNlfc PAR LA

TROUPE PARISIENNE
Mme Bernard , romancière. 11332 5
Mlle lndlana, chanteuse de genre.
M. Raoul, barvton.

Ponr l'Amérique
On demande de suite ponr l'Amérique

centrale une COUTURIÈRE , deux CUISI-
NIÈRES et une BONNE. Bons gages sont
assurés. — S'adresser chez Mme Schllt,
rue Neuve 5. 1M33 3

CAFÉ BRASSERIE BALOIS
7 A, Premier Mars 7 A . 11340-3

TOUS LES JOURS

 ̂ CHOUCROUTE
tmgSfj de Strasbourg
Ff ___f avec viande de porc
*i_È_$' assortie.
SCHUBLINGE DE ST-GALL

On sert pour emporter.

MIoûïTF6 qualité.
Se recommande, J. FRANK.

___iSfc

SOCIÉTÉ DE GYMNASTIQUE
des EPLATURES

aura son CONCOURS LOCAL le di-
manche f .9 courant , en cas de beau
temps, devant le Collège ae la Bonne-
Fontaine. — Les personnes qui s'inté-
ressent & elie et seraient disposées à of-
frir des prix sout priées de les faire par-
venir chez M. J.EME8 PERRET, à la Bonne-
Fontaine , où ils seroct reçus avec recon-
naissance.
10945 LE COMITÉ.

Harengs blancs Mante
à laitance.

HARENGS SAURS. 10861
SARDINES RUSSES, dep. 50 c.

la douzaine.
CAVIAR RUSSE, gros grain,

au détail.
SAUCISSES de FRANCFORT.
CHARCUTERIE FINE variée.
Grand choix de BISCUITERIE,

nouveautés.
CHEZ

JE. BOFF>- TISSO T
12 , place Neuve 12.

T3ATTCÎC.1. "DIT. Un pâtissier établi
__rAllQu_.J_ .lIi. depuis plusieurs
années dans la localité, possédant une
bonne clientèle, deman ie à louer pour
Saint-Georges 1891 un LOCAL avec lo-
gement situé au centre dos affaires pour
l'installation d'une confiserie , avec sa'.on
de rafraîchissements. — Adresser les offres
sous initiales J. lt. _.., Case 333.

11170 2

Beurre fin
qualité extra, arrive régulièrement chaque

jour.

PROMAGE GRAS, lre qnalité
Farnsliiirpr Spndenta

Dépôt : 10311
37, RUE de la DEMOISEEriLfi XVI.

SOT Belles et élégantes NOUVEAUTÉS
pour l'hlvtSr. — Un vôteniebt chaud
et durable se procurent tons ceux qui
achètent de nos draps lourds et solides
cour jaquettes , pantalons et manteaux,
savoir : Lodent uche, dmps des Alpes,
Retords, Loden pour enfants. Loden pour
dames, étoffes chinées, draps corsés, draps
po'ir manteaux de dames, tout. s sortes
de Boucksking. Chaque quantité demandée
sera' livrée à toute personne qui voudra
s'adresser à nous. Echantillons immédia-
tement franco sur demande DOLD frè-
res, fabricants de draps, à VllUngren,
Forêt Noir (Grand duché de Bado).
(H-3558-Y). 11030 8

Ari Y Y.flT. n tçT Une personne de la
AU A p_UB_i l.;a ! campagne prendrait
un enfant en pension. — S adresser rue
de la Ho ule 39. 11181-2

itiSSt
A modiste k.
144, RUE DU PARC 44 L
2 est de retour cle Paris T
4 noio w


